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Fondé en 2020, le Regroupement des organismes québécois pour hommes agressés

sexuellement (ROQHAS) a pour mission de rassembler les organismes communautaires

dédiés au soutien des hommes ayant vécu une agression sexuelle au Québec, ainsi que

toutes et tous les intervenant.e.s concerné.e.s par cette réalité. Grâce à notre action, nous

visons à promouvoir le financement, l’amélioration et le développement de services

spécifiquement adaptés aux besoins et aux réalités des hommes ayant vécu une

agression sexuelle. Par le biais de notre engagement et de nos ressources, nous

travaillons sans relâche pour briser les tabous, éliminer la stigmatisation et fournir un

soutien essentiel à ces personnes.

Nos objectifs :

Regrouper les organismes communautaires offrant des services aux hommes ayant

vécu une agression sexuelle.

Favoriser le développement et l'adaptation des organismes communautaires offrant

des services aux hommes ayant vécu une agression sexuelle.

Assurer une représentation politique pour défendre les intérêts des hommes ayant

vécu une agression sexuelle et des organismes qui leur offrent des services.

Sensibiliser et informer la population aux problématiques vécues par les hommes

ayant vécu une agression sexuelle.

Favoriser le partage d'expertise entre les organismes et soutenir l'intervention par des

formations aux intervenants.

Offrir un espace pour favoriser le réseautage entre les divers partenaires.

Développer les connaissances permettant d'avoir un portrait plus complet de la réalité

québécoise sur cet enjeu.



Présentation de la démarche

Considérant qu’il n’existe aucun rapport sur la réalité des services offerts aux hommes

ayant vécu une agression sexuelle (HAS) au Québec, il m’apparaissait essentiel avant

d’entamer des projets pour le ROQHAS de mieux connaître la réalité des services au

Québec. C’est pourquoi il m’était important de faire une tournée des organismes du

ROQHAS et faire le portrait de leurs services et de leurs besoins. Cette tournée des

organismes s’est déroulée de l’été 2023 à l’hiver 2024. J’ai tenté de favoriser et d’optimiser

du mieux possible notre budget alloué aux déplacements pour rencontrer le plus

d’organismes en personne. Toutefois, vu le nombre élevé d’organismes (22) du ROQHAS

répartis à la grandeur du Québec, certaines rencontres ont dû avoir lieu en

visioconférence. Sachez que c’est avec plaisir que j’irai visiter et rencontrer en personne

les organismes que je n’ai pas eu l’opportunité de voir ou que je n’ai pas eu de contact.

Trois objectifs principaux sont visés :

Présenter un bref portrait de la réalité et des enjeux des HAS.

Connaître la réalité des services pour les HAS au Québec.

Connaître les besoins des organismes membres du ROQHAS.

De plus, il m’était important de partager ce travail de cueillette d’information et d’en faire

un rapport pour les membres du ROQHAS, ainsi qu’à tous les auteurs et autrices œuvrant

auprès des HAS. N’ayant pas eu un financement spécifique pour la rédaction de ce

rapport, ce travail de cueillette de données se veut un premier exercice pour remplir ces

objectifs. J’espère que cela pourra vous aider à approfondir vos connaissances sur la

réalité des HAS, les services leur étant offerts et les besoins des organismes du ROQHAS

qui partagent cette mission d’aider les hommes ayant vécu une agression sexuelle.

Samuel Dussault
Directeur du ROQHAS
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Les informations utilisées dans ce rapport sont celles

tirées de mes visites et des rapports annuels des

organismes. Ainsi, le présent rapport se veut une

photo du portrait des services pour l’année 2022-2023

des organismes membres du ROQHAS. Considérant

que ce n’est pas tous les organismes offrant des

services aux HAS qui sont membres du ROQHAS, ce

portrait des services ne comprend pas les

informations spécifiques pour ces organismes. De

plus, considérant la grande diversité des organismes

offrant des services aux HAS et l’évolution de ces

organismes, il est possible que les informations

doivent déjà être à mises à jour. C’est justement l’un

des objectifs du ROQHAS de rester à jour sur la

réalité des services offerts aux HAS afin d’améliorer le

référencement et les connaissances des organismes

qui viennent en aide à ces hommes.
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La violence sexuelle est une problématique sociale qui a beaucoup été mise de l’avant
dans les dernières années, notamment après le mouvement de dénonciation du
mouvement #MoiAussi et, ensuite, avec l’arrivée de la Stratégie gouvernementale intégrée
2022-2027 pour contrer la violence sexuelle, la violence conjugale et Rebâtir la confiance.
Toutefois, nous avons peu de connaissances sur le portrait de la réalité des hommes[1]
ayant vécu une agression sexuelle au Québec. Ce rapport vise à combler cette lacune en
dressant un bref portrait de leur réalité et des enjeux qu’ils vivent. Puis, ce rapport
présentera le portrait des services offerts au Québec aux HAS et les besoins exprimés par
les organismes membres du ROQHAS.

Tout d’abord, il est important de mettre en contexte la réalité particulière des HAS en se
basant sur la littérature scientifique. Cette revue de littérature n’est pas systématique,
mais se veut un survol permettant de mettre en lumière des enjeux particuliers vécus par
les HAS dans le contexte québécois afin de bien cerner les besoins des HAS et des
organismes leur venant en aide. Ainsi, cette introduction souhaite couvrir les principaux
enjeux des HAS : soit la prévalence, les conséquences, les enjeux de dévoilement, les
enjeux des masculinités, les enjeux de la victimisation et le portrait des services.

Prévalence 

Au Québec, on estime qu’entre 1 homme sur 5 et 1 homme sur 10 aurait vécu une
agression sexuelle au cours de sa vie (Tourigny, Hébert, Joly, Cyr et Baril, 2008;
Vaillancourt-Morel, Godbout, Bédard, Charest, Brière et Sabourin, 2016). Cette proportion
représenterait entre 435 000 et 870 000 hommes ayant vécu une agression sexuelle au
Québec. La prévalence des violences chez les hommes est encore plus importante chez
certains groupes plus à risques, tels que les hommes des communautés GBTQ+, les
étudiants, les hommes des Premières Nations et Inuit et les hommes ayant une
incapacité.

C’est 1 homme sur 4 (25,5%) des communautés GBTQ+ qui déclare avoir vécu une
agression sexuelle depuis l’âge de 15 ans au Canada (Jaffray, 2020). Environ 40% des
hommes gais et bisexuels ont déclaré avoir vécu au moins un comportement sexuel non
désiré subi au cours des 12 derniers mois au Canada en 2018, une proportion trois fois
plus élevée que les hommes hétérosexuels (Cotter et Savage, 2019). Les jeunes hommes
gais et bisexuels sont près de cinq fois plus susceptibles d’avoir vécu des abus sexuels
dans l’enfance comparativement aux hommes hétérosexuels (Friedman, Marshal,

[1] La catégorie « homme » se veut inclusive, désignant toute personne qui se définit comme telle,

regroupant les hommes cisgenres et transgenres
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Guadamuz, Wei, Wong, Saewyc, et Stall, 2011). Deux récents rapports démontrent que les
étudiants québécois sont particulièrement à risque de vivre des violences sexuelles. Un
homme sur 4 vivra une forme de violence sexuelle en milieu collégial (23,2%) et en milieu
universitaire (26,4%) (Bergeron, Gagnon, Blackburn, M-Lavoie, Paré, Roy, Szabo et
Bourget, 2020; Bergeron, Hébert, Ricci, Goyer, Duhamel, Kurtzman, et Parent, 2016). Selon
nos connaissances, les hommes des communautés GBTQ+ et les étudiants dans les
milieux post-secondaires s’avèrent les deux groupes d’hommes les plus à risques de vivre
des violences sexuelles.

Selon la dernière enquête de victimisation canadienne en 2018, 12,6% des hommes
autochtones déclarent avoir vécu une agression sexuelle depuis l’âge de 15 ans (Cotter et
Savage, 2019). Toutefois, ce chiffre pourrait être conservateur considérant l’histoire et le
lien de confiance qu’ont les peuples autochtones du Canada avec les institutions
gouvernementales pour dévoiler leur agression sexuelle. Peu d'études sur les violences
sexuelles ont différencié le genre chez les personnes autochtones. Considérant différentes
études au Canada, il est probable que le taux réel se situent entre 12,6 % à 47%
(Callaghan, Cull, Vettese et Taylor, 2006; Cotter et Savage, 2019; Heath, Cornelisse,
Strathdee, Palepu, Miller, Schechter, Shaughnessy et Hogg, 1999; Helmus et Ashley, 2023;
Lavoie, Fraser, Boucher et Muckle, 2007; Torrie et al., 2013). Il existe encore moins
d’études sur des sous-groupes d’hommes plus vulnérables tel que chez les hommes
ayant une incapacité. Chez ces derniers, 12,7 % de ces hommes au Canada déclarent
avoir vécu une agression sexuelle, ce qui représente des taux deux fois plus élevés que les
hommes n’ayant pas d’incapacité (Cotter et Savage, 2019). Lorsque cette incapacité est
liée à la santé mentale, c’est 22% des hommes qui déclarent avoir vécu une agression
sexuelle (Statistique Canada, 2022). Au-delà de ces groupes d’hommes, il existe très peu
d’études en agression sexuelle chez les hommes en lien avec d’autres aspects
d’intersectionnalité.

Les statistiques sur l’agression sexuelle ne feraient qu’effleurer la pointe de l’iceberg du
nombre d’infractions réelles chez les hommes sachant que c’est l’un des crimes les moins
dénoncés (Conroy et Cotter, 2017). Considérant les nombreux obstacles aux dévoilements,
notamment dus à la socialisation masculine, il est possible de croire que la prévalence
des HAS est largement sous-estimée. L’agression sexuelle vécue par des hommes, bien
qu’en moindre quantité comparativement à celle des femmes, est loin d’être négligeable
et mérite d’être reconnu.

Conséquences

La littérature scientifique tend à identifier des similitudes concernant les impacts de
l’agression sexuelle, sur le plan physique et psychologique, chez les hommes et les
femmes (Cashmore et Shackel, 2014; Elliot, Mok et Briere, 2004; Peterson, Voller, Polusny
et Murdoch, 2011; Struckman-Johnson et Struckman-Johnson, 2006). Les études ont
montré des associations avec une vaste et complexe gamme d’effets négatifs à long
terme sur le fonctionnement psychologique (trouble du stress post-traumatique,
dissociation, dérégulation émotionnelle, dépression, anxiété, idéations et tentatives de
suicide, colère, hostilité, vulnérabilité généralisée, honte, blâme), les impacts sur la vie
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quotidienne (automutilation, dépendance et problèmes d’employabilité), sur les habilités
interpersonnelles (intimité, détresse conjugale, difficulté à faire confiance et à s’attacher,
retrait émotionnel, problèmes parentaux, comportements sexuels problématiques) et sur
l’image de soi (faible estime de soi, identité diffuse, stress d’écart à la masculinité,
changements perçus dans l’identité de genre, l’orientation sexuelle ou le sens de la
masculinité) (Bullock et Beckson, 2011 ; Davies, Walker, Archer et Pollard, 2010; Godbout
al., 2023; Peterson, Voller, Polusny et Murdoch, 2011; Tewksbury, 2007 ; Vearnals et
Campbell, 2001 ; Walker, Archer et Davies, 2005a, 2005b ; Weiss, 2010).

Au Québec, le Collectif National sur la Victimisation au Masculin (CNVAM) fondé en 2019
par la professeure et chercheure au département de sexologie, Natacha Godbout,
directrice de l'Unité de recherche et d'intervention sur le TRAuma et le CouplE (TRACE),
possède les données les plus récentes et précises sur les conséquences vécues par les
hommes victime d’agression sexuelle à l’enfance. À ce jour, l’échantillon des données
contient 190 hommes ayant vécu une agression sexuelle à l’enfance au Québec et qui ont
consulté un organisme d’aide. Parmi ces données ont retrouve 77,7% des hommes vivant
de la détresse psychologique, dont 15,2% de la détresse importante, 46,5% (n=99) vivant
un stress post-traumatique complexe, 43,7% vivant de la dissociation cliniquement élevé,
dont 15,2% problématique, 86,7% ayant des préoccupations sexuelles et 77,5% ayant des
comportements sexuels problématiques, 46% vivant de la détresse conjugale et 44,4 %
ayant une estime de soi faible ou très faible (Godbout et al., 2023). De plus, la remise en
doute sur le plan identitaire et de l’orientation sexuelle semble être une conséquence plus
présente et spécifique aux HAS (Baljon, 2011; Godbout, Lebeau, Brassard, Deslauriers,
Fernet, Hébert et al., 2023; Javaid, 2017a; Struckman-Johnson et Struckman-Johnson,
1994, 2006; Walker, Archer et Davies, 2005; Weiss, 2010). Selon les données québécoises,
28% des hommes rapportent que l’abus sexuel à l’enfance a affecté leurs orientations
sexuelles au Québec (42% bi/homosexuels et 21% hétérosexuels) (Godbout et al., 2023).

De plus, il ne faut pas négliger les traumas cumulatifs souvent présents chez les HAS. Au
Québec, les hommes qui consultent un service communautaire spécialisé sont, en
moyenne, victimes de cinq autres formes de trauma (témoin violence familiale
psychologique/physique, négligence ou violence physique/psychologique)(Godbout,
Canivet, Baumann et Brassard, 2019). En co-occurrence avec l’abus sexuel, 64% des
hommes ont vécus au moins une autre forme de violence avant l’âge de 16 ans (Baril et
Joubert, 2019). Ces traumas cumulatifs tôt dans la vie peuvent affecter grandement le
parcours de vie de ces hommes. Par exemple, au Canada, plus d’un homme sur cinq
(21,3%) ayant vécu une période d’incarcération ont vécu de l’abus sexuel dans leur
enfance (Bodkin et al., 2019). Considérant la vaste gamme de conséquences que l’abus
sexuel provoque, on peut croire qu’être victime d’abus sexuel à l’enfance constitue un
facteur de risque au développement de comportements délinquants et menant à une
incarcération. De plus, il n’est pas rare que les hommes ayant vécu un abus sexuel dans
l’enfance vont revivre une victimisation sexuelle à l’âge adulte. Au Québec, environ 22%
des hommes victimes d’abus sexuel à l’enfance ont aussi vécu une agression sexuelle à
l’âge adulte (Godbout et al., 2023). Ainsi, les hommes se retrouvent souvent avec des
conséquences plus complexes et durables à l’âge adulte. Considérant l’ampleur des
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conséquences vécues par les HAS et le fait qu’ils gardent le silence longtemps avant de
dévoiler leur vécu, il est primordial d’améliorer la reconnaissance de cette problématique
et l’accès aux ressources afin de mieux soutenir ces hommes.

Enjeux de dévoilement 

Il existe de nombreux obstacles aux dévoilements pour les hommes liés au processus
d’identification de leur expérience de violence (Artime, McCallum et Peterson, 2014;
Sorsoli, Kia-Keating et Grossman, 2008; Weiss, 2009), au genre de l’agresseur
(Vaillancourt-Morel, Godbout, Bédard, Charest, Briere et Sabourin, 2016), à la
méconnaissance des définitions légales ou la minimisation de l’incident (Sorsoli et Kia-
Keating et Grossman, 2008) et à la perception de ne pas pouvoir être une victime (Ellis,
2002). D’abord, l’un des enjeux majeurs du dévoilement chez les HAS est d’abord associé
à la reconnaissance de leur vécu comme étant une agression sexuelle. Chez ces hommes,
l’auto-identification de leur agression sexuelle est un obstacle majeur. Selon une étude
québécoise, quatre hommes sur cinq (80%) ayant reconnu avoir vécu des
comportements d’abus sexuel à l’enfance portés sur eux n’identifiaient pas cette
expérience comme étant un abus sexuel (Vaillancourt-Morel, Godbout, Bédard, Charest,
Briere et Sabourin, 2016). Chez les hommes ayant vécu une agression sexuelle à l’âge
adulte, on retrouve des résultats dans une proportion similaire, dont 76% qui ne
reconnaissaient pas leur vécu comme étant une agression sexuelle (Artime, McCallum et
Peterson, 2014).

Les raisons de la sous-déclaration par les HAS sont nombreuses incluant la honte, la peur
de ne pas être crus, d’être blâmés ou de recevoir des réactions négatives et la
confrontation avec leur identité masculine (Davies, Walker, Archer et Pollard, 2010;
Jackson, Valentine, Woodward et Pantalone, 2017 ; Javaid, 2017a; Monk-Turner & Light,
2010; Sable, Danis, Mauzy et Gallagher, 2006 ; Walker, Archer & Davies, 2005a, 2005b ;
Weiss, 2010). Pour les hommes des communautés GBTQ+, les craintes peuvent être aussi
associées à de l’homophobie ou transphobie intériorisée, à des réactions sociales
négatives ou à la peur de nuire à leur communauté, au coming out de leur identité ou de
leur orientation sexuelle, au dévoilement forcé par une autre personne (outing) ou leur
statut séropositif (Donne et al., 2018; Jackson, Valentine, Woodward et Pantalone, 2017;
Javaid, 2017b; Interligne, 2021; Lépine, Brillon et Lebel, 2023)

De nombreux hommes ne révèlent jamais l’agression à qui que ce soit. Selon les
dernières données recueillies au Québec, un homme sur deux (52%) qui consulte les
organismes d’aide en violence sexuelle n’a jamais dévoilé l’abus sexuel à l’enfance à un
proche (Godbout et al., 2023). Au Québec, les hommes ont deux fois plus de chance de
ne jamais dévoiler leur abus sexuel que les femmes (34,2% chez les hommes et 15,7%
chez les femmes) (Hébert, Tourigny, Cyr, McDuff et Joly., 2009). Seulement 7,6% des
hommes ayant vécu de l’abus sexuel à l’enfance ont rapporté un contact avec les services
de protection de la jeunesse (Baril et Joubert, 2019). Ainsi, il existe encore de grands défis
à relever pour améliorer le dépistage de l’agression sexuelle chez les hommes. Dans la
population universitaire au Québec, les hommes semblent moins susceptibles de dévoiler
les événements (50,2 %) que les femmes (67,4 %) (Bergeron, Hébert, Ricci, Goyer,
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Duhamel, Kurtzman, et Parent, 2016). Les analyses comparatives de cette dernière étude
révèlent, par ailleurs, que les hommes ont obtenu une cote moyenne de réactions
positives plus faible que celle des femmes. Puis, lorsque les hommes dévoilent leur vécu,
la plupart des HAS ne consultent pas de professionnels, se tournant plutôt vers le soutien
informel (Schonbucher, Maier, Meichun, Schnyder et Landolt 2012 ; Therriault, Bigras,
Hébert et Godbout, 2020; Tremblay et al., 2015). C’est d’ailleurs un enjeu supplémentaire
d’aller rejoindre les hommes pour les amener à aller chercher de l’aide auprès
d’organismes et de professionnels. On sait déjà que les hommes, du moins au Québec,
consultent moins les services psychosociaux et en ressentent moins le besoin, malgré le
fait que les besoins semblent bien réels et marquants (Drouin et Trépanier, 2018 ; Dulac,
2001 ; Roy, Tremblay, Cazale, Cloutier et Lebeau, 2017). Un constat qui semble être aussi
vrai pour les HAS.

La socialisation masculine serait un frein à la demande d’aide selon de nombreux auteurs
québécois. On sait que chez de nombreux hommes, il existe un malaise important à l’idée
d’affronter leurs faiblesses, leurs échecs et leurs vulnérabilités (Bernier, 2005 ; Bizot et
Dessureault-Pelletier, 2013). Il y a des raisons de croire que la socialisation masculine
freine la demande d’aide des hommes (Dulac, 2001, Galdas, 2009). L’autonomie, au cœur
de l’identité masculine des hommes au Québec (Roy, Tremblay, Guilmette, Bizot, Dupéré
et Houle, 2014), peut nuire à la demande d’aide (Bizot et Dessureault-Pelletier, 2013;
Ducharme, Lévesque, Éthier et Lachance, 2007). Cette autonomie se manifeste par le
désir de garder un contrôle sur la sphère de leur vie intime et privée afin d’éviter une
forme de dépendance à l’égard des professionnels (Bizot et Dessureault-Pelletier, 2013;
Tremblay et al., 2015). À titre de proportion, 84,6 % des hommes selon la recherche de
Tremblay et al. (2015) ont exprimé qu’ils préféraient se débrouiller seuls face à un
problème plutôt que de faire appel à de l’aide externe. Du même sondage, les hommes
ont indiqué qu’ils utiliseraient peu les ressources d’aide telles que les intervenants
psychosociaux (42,4%), le CLSC (38,5%), les ressources communautaires (21,0%) ou les
lignes d’écoute (14,7%). Il existe une littérature importante au Québec qui aborde le
rapport au service des hommes et l’enjeu de la demande d’aide chez les hommes
(Cloutier et Roy, 2018; Deslauriers, Tremblay, Dufault, Desgagniers et Blanchette, 2022;
Roy, Tremblay, Guilmette, Bizot, Dupéré et Houle, 2014; Roy et Tremblay, 2017; Tremblay
et al., 2015).

Le mouvement social #MoiAussi semble avoir apporté des bénéfices pour les HAS,
notamment par une plus grande sensibilisation de la population face aux enjeux
entourant l’agression sexuelle (Dussault, 2022). Toutefois, tel qu’exprimé par les HAS, il y a
encore un sentiment d’inéligibilité à se dévoiler comme victime d’agression sexuelle lors
de mouvements sociaux de dénonciation tels que le #MoiAussi (Dussault, 2022). Ce
manque d’inclusion continue de freiner le dévoilement des HAS. En l’absence de
reconnaissance sociale et politique des HAS, nous ne permettons pas librement à ces
hommes de s’exprimer et, ainsi, nous renforçons les stéréotypes que ces hommes ne
peuvent pas se réclamer comme des victimes.

La dernière enquête de victimisation canadienne rapporte une statistique frappante sur
l’enjeu du manque de reconnaissance des conséquences de l’agression sexuelle bien que
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le besoin pourrait être présent chez les HAS : 22 % des hommes ont déclaré ne pas avoir
du tout été affecté par l’agression sexuelle comparativement à 2% des femmes (Cotter et
Savage, 2019). Considérant que l’agression sexuelle peut provoquer une large et complexe
gamme de conséquences, il est difficile de comprendre l’énorme écart de cette statistique
entre les genres puisqu’il n’existe pas d’études qui se sont penchées sur le lien entre la
reconnaissance des conséquences et la reconnaissance de l’agression sexuelle chez les
hommes et les femmes. Toutefois, il existe un discours chez les HAS que l’agression
sexuelle doit être associée à une certaine gravité de conséquences pour être considérée
comme légitime (Dussault, 2022). Considérant que chez les HAS, la reconnaissance de
leur agression sexuelle peut être liée à la perception des conséquences résultant de leur
agression sexuelle, il est possible de faire l’hypothèse qu’il y a beaucoup d’hommes qui ne
dévoilent pas leur agression sexuelle en minimisant à la fois les conséquences de leur
agression sexuelle et en ne reconnaissant pas les gestes à caractère sexuel qu’ils ont
vécus. Plusieurs facteurs associés aux enjeux de la masculinité pourraient expliquer cette
grande différence dans l’absence de reconnaissance de conséquences de leur agression
sexuelle. Cette statistique démontre la pertinence d’améliorer la recherche, la
sensibilisation et la reconnaissance de l’agression sexuelle vécu par les hommes.

Considérant les enjeux importants qui freinent le dévoilement des HAS, il est possible de
conclure que les statistiques sous-représentent grandement la réalité des agressions
sexuelles vécues par les hommes. On peut en déduire aisément que ces hommes vivent
avec une souffrance cachée et subissent pendant longtemps les conséquences de leur
agression sexuelle.

Enjeux des masculinités 

Il y aurait beaucoup à écrire pour bien saisir l’ampleur et le contexte québécois des
masculinités, notamment en lien avec les HAS. Les normes des masculinités influencent
les différents enjeux vécus par les HAS, comme discuté précédemment dans les sections
des enjeux sur le dévoilement et des conséquences. Considérant que les enjeux de genre
sont transversaux dans toutes les sphères de vie d’une personne, il est plus simple de se
référer à l’important travail de recension sur les masculinités aux Québec effectués dans
le livre Regard sur les hommes et les masculinités : Comprendre et Intervenir (2e édition)
de Deslauriers, Tremblay, Dufault, Desgagniers et Blanchette (2022).

Chez les hommes des communautés GBTQ+ qui ont vécu une agression sexuelle, il
existe des enjeux spécifiques. Par exemple, chez les hommes GBTQ+, il semble plus
difficile de reconnaître l’agression sexuelle puisque ces situations se déroulent plus
souvent dans un contexte de relation intime et, notamment, lorsqu’il y a moins de
coercition physique (Allen, 2002). Ensuite, les normes hétéronormatives de la sexualité
engendrent un manque d’éducation et d’expérience sexuelle chez les hommes GBTQ+,
augmentant leur risque de vivre des violences sexuelles (Ford et Becker, 2020; Wolak,
Finkelhor, Mitchell et Ybarra, 2008). Puis, les normes hégémoniques masculines dans la
sexualité exercent aussi une influence dans les violences sexuelles subies par les hommes
GBTQ+. L’un des partenaires va parfois avoir des relations sexuelles non désirées s’il croit
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qu’il doit de la sexualité à son partenaire ou pour éviter la possibilité de violence en cas de
refus de rapports sexuels (Allen 2002; Ford et Becker, 2020). En l’absence de recherches
spécifiquement sur les hommes trans ayant vécu une agression sexuelle, il est possible de
croire que les enjeux vécus par les personnes trans peuvent aussi être présents pour les
hommes trans ayant vécu une agression sexuelle, tels que leur rapport au corps et leur
processus de transition, le mythe de l’agression sexuelle comme cause de leur transition,
le dévoilement de leur identité trans avant une relation sexuelle ou l’invalidation de leur
identité (Dorais, Gervais, Sousa, Lalancette Lagotte, et Mendo, 2019 ; Rogers, 2021). Il
serait pertinent d’utiliser une approche intersectionnelle dans l’étude des masculinités en
lien avec les violences sexuelles puisque nos connaissances sont très limitées lorsqu’on
adresse ces questions selon différentes réalités masculines. À notre connaissance, il
existe très peu d’études sur les HAS chez les hommes des Premières Nations et Inuit, les
hommes trans, les hommes de la diversité ethnoculturelle ou les hommes issues de
l’immigration, les hommes ayant une incapacité, les hommes agressés sexuellement à
l’âge adulte, les hommes plus âgés, etc. Il faut continuer d’investir dans la recherche sur
les HAS afin de combler ces lacunes de la littérature scientifique. En améliorant nos
connaissances, il sera plus facile d’améliorer la sensibilisation auprès des HAS et
d’accroître les efforts à déconstruire les stéréotypes de la masculinité.

Enjeux de la victimisation

La victimisation sexuelle chez les hommes est un défi important puisque la représentation
de la masculinité traditionnelle s’oppose à la représentation d’être une victime. Les
caractéristiques de la masculinité hégémonique semblent aller à l’encontre de la
signification symbolique d’impuissance, de faiblesse et de passivité de la victimisation
(Rock, 2002). Chez les HAS, le sens péjoratif du statut de victime ajoute une difficulté de
s’identifier comme victime (Dussault, 2022). Par exemple, il est possible que la
victimisation sexuelle chez les hommes remette en doute leur masculinité, dont certains
vont croire que de « vrais hommes » auraient pu se protéger de l’agression sexuelle dans
des circonstances normales (Allen 2002, Dussault, 2022). Toutefois, la victimisation ne se
résume pas seulement à une identité ou un statut, mais aussi à un rôle social, qui se
comprend comme un processus évoluant dans le temps (Dunn, 2008). Le processus de
victimisation s’articule entre le sens péjoratif associé à l’identité de victime, le discours de
victimisation et les fonctions sociales du rôle de la victime (Dussault, 2022). Plusieurs
recherches démontrent que les hommes peuvent négocier la construction de leur
victimisation avec celle de leur masculinité (Akerström, Burcar et Wästerfors, 2011 ; Burcar
et Akerström, 2009 ; Dussault, 2022; Eckstein, 2010 ; Zverina, Stam et Babins-Wagner,
2011). Ainsi, ces études confirment que les hommes peuvent reconnaître leur victimisation
tout en refusant de s’identifier uniquement comme des victimes (Eckstein, 2010).
Considérant qu’il existe peu de recherche s’intéressant à la victimisation sexuelle chez les
hommes, ces constats sont encore à être validés afin d’améliorer nos connaissances sur
cet enjeu.

D e nombreux mythes et préjugés persistent au sujet des HAS qui doivent être
déconstruits dans notre culture (Kassing, Beesley et Frey, 2005). Ces mythes persistent en
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partie par un manque de représentation et de sensibilisation des HAS et de la diversité
sexuelle et de genre dans les discours sur la violence sexuelle. Il est important de sortir de
la binarité de genre d’«homme-agresseur» et «femme-victime» afin d’être plus inclusif
dans les discours sur la victimisation sexuelle. Par exemple, le «Guide d’information à
l’intention des victimes d’agression sexuelle » (3e édition) devrait être mis à jour avec une
meilleure représentation de nos connaissances actuelles, notamment sur les personnes
des communautés LGBTQ+. Ce guide datant de 2018 est hétéronormatif, où la majorité
du contenu met en exemple l’agression sexuelle de femmes subie par des hommes dans
un contexte hétérosexuel et contient très peu de contenu concernant les violences
sexuelles subies par les communautés LGBTQ+. Le contenu sur les HAS ne permet pas
de représenter des situations vécues par les hommes GBTQ+, une critique émise par ces
hommes (Dussault, 2022). De plus, il faudrait utiliser avec parcimonie la statistique dont
95% des auteurs d’agression sexuelle sont de sexe masculin et continuent de confiner les
hommes uniquement dans un rôle d’agresseur, renforçant le message que les hommes
ne peuvent pas être victime d’agression sexuelle, notamment lorsque l’agresseur est une
femme. Ces données recueillies par les déclarations faites à la police ne permettent pas
de nuancer le fait que la grande majorité des HAS ne dénonceront jamais leur agression
sexuelle à la police et ne permettent pas de prendre en considération les nombreux
obstacles aux dévoilements des HAS. Il y a un consensus que lors d’agression sexuelle
sur des femmes, les agresseurs sont majoritairement de sexe masculin. Toutefois,
lorsqu’on parle des HAS, il n’existe pas de consensus clair sur le genre de l’agresseur. Il
existe une proportion significative de femmes qui sont agresseurs qui sont des femmes.
Selon les dernières données recueillies dans les organismes d’aides venant en aide aux
hommes victimes d’abus sexuel à l’enfance, une fois sur quatre (26%) l’agresseur était une
femme (n=199) (Godbout et al., 2023). Par contre, lors de violences sexuelles à l’âge
adulte chez les hommes, il n’existe pas de données. La dernière enquête de victimisation
indique que 56% des hommes (de 15 ans et plus) ont rapporté qu'une femme était
responsable de l’agression sexuelle la plus grave subie dans l’année précédente (Cotter et
Savage, 2019).

Ainsi, il y a encore beaucoup d’efforts à faire afin d’améliorer la représentation des HAS
dans les discours sur les violences sexuelles. Ces efforts permettraient d’améliorer la
sensibilisation de la population québécoise et de déconstruire les stéréotypes associés
aux HAS. Une partie de ce travail réside dans le fait de rendre visibles les HAS qui sont
encore marginalisés dans les discours et les représentations autour de la violence
sexuelle. Ce n’est qu’en améliorant la reconnaissance sociale et en validant leur vécu
comme légitime que nous allons créer l’ouverture nécessaire pour que les HAS sortent de
l’ombre et viennent chercher de l’aide.

Le portrait des services

Le rapport gouvernemental du comité d’experts sur l’accompagnement des victimes
d’agressions sexuelles et de violence conjugale, Rebâtir la confiance, valide qu’il y a un
manque de ressources d’aide pour les HAS (Comité d’experts sur l’accompagnement des
victimes d’agressions sexuelles et de violence conjugale, 2020). Bien que de nombreux
organismes ont acquis une expérience en intervention et avec différents services auprès
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des HAS dans les 25 dernières années, il existe peu de littérature scientifique sur les
pratiques d’intervention ou les services adaptés pour les HAS. Puis, ces organismes
offrant un service aux HAS sont souvent méconnus des professionnel.le.s et encore plus
du public. Ainsi, la pertinence d’écrire un rapport sur le portrait des services leur étant
offert prend tout son sens.

Conclusion 

L’état des connaissances sur les HAS, autant sur le plan théorique que sur le plan
pratique, semble avoir beaucoup de retard comparativement aux études en violence
sexuelle chez les femmes. Considérant les enjeux spécifiques que peuvent vivre les HAS,
la victimisation sexuelle masculine est un sujet d’étude qui mérite d’être approfondi. Ainsi,
il reste énormément de recherches à accomplir afin de mieux cerner les différentes
réalités masculines en lien avec les violences sexuelles. De plus, il est primordial de lever
les barrières sociales et culturelles qui empêchent les HAS de demander de l'aide. Il est
essentiel de lutter contre les stéréotypes de genre, de sensibiliser et d'éduquer le public et
les professionnels sur cette réalité encore marginalisée, de soutenir les services aux HAS
existants et de promouvoir une représentation plus équilibrée des HAS dans les politiques
gouvernementales. Ainsi, nous pourrons encourager les hommes à reconnaître leurs
besoins et à chercher activement le soutien dont ils ont besoin pour continuer d’avancer
avec ce vécu.

Le ROQHAS tient à souligner les avancements des différents gouvernements dans les
dernières années quant à la reconnaissance des HAS et leur inclusion dans certaines
politiques publiques. En 2017, le Plan d’action ministériel en santé et bien-être des
hommes 2017-2022 a qualifié les hommes victimes d’abus sexuels durant l’enfance
comme une « problématique émergente ». Toutefois, la problématique des HAS n’est pas
un phénomène qu’on peut qualifié d’«émergent» puisqu’il est étudié au et possède des
services aux HAS au Québec depuis plus de 25 ans. L’organisme Autonhommie a
commencé à offrir des services aux HAS en 1994, la publication du livre Ça arrive aussi
aux garçons : L’abus sexuel au masculin de Michel Dorais est sorti en 1997 et la création
de l’organisme CRIPHASE est arrivée aussi en 1997. Ainsi, ce n’est que la reconnaissance
sociale et politique de cette problématique qui semble émergente, notamment depuis le
mouvement social #MoiAussi. Depuis 25 ans, de nombreux organismes communautaires
au Québec ont ouvert leur service aux hommes. En 2022, la Stratégie gouvernementale
intégrée pour contrer la violence sexuelle, la violence conjugale et Rebâtir la confiance
reconnaît également que ces violences peuvent être perpétrées contre des garçons, des
hommes ou contre des personnes de la diversité sexuelle et de genre. Le ROQHAS est
optimiste de pouvoir continuer à améliorer la sensibilisation et la reconnaissance des
HAS dans les politiques publiques et auprès de l’ensemble de la population québécoise.
Toutefois, il reste encore beaucoup d’efforts à mettre afin d’améliorer l’offre de services
offerts aux HAS partout au Québec. Ce rapport souhaite combler cette lacune en
présentant les besoins et les pistes de solutions pour permettre aux organismes
communautaires de répondre adéquatement à cette mission d’offrir un soutien aux HAS
au Québec.
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Il est possible de catégoriser les services psychosociaux offerts pour les HAS au
Québec sous ces groupes :

Centre d’aide aux victimes d’actes criminels (CAVAC)
Organismes communautaires offrant un service aux HAS
Ligne d’écoute (Info-aide violence sexuelle)
Service psychosocial ou de psychothérapie au public (services gouvernementaux)
Service psychosocial ou de psychothérapie au privé (dont les frais peuvent être
couverts par l’IVAC)

Considérant qu’il est difficile de faire un portrait de l’utilisation des services utilisés par
les HAS dans les services psychosociaux ou de psychothérapie au public ou au privé,
ce portrait discutera principalement des CAVAC et des organismes communautaires
offrant des services aux HAS. Considérant que cinq organismes communautaires
offrant un service aux HAS ne sont pas membres du ROQHAS, les informations sur ces
organismes n’ont pas pu être incluses avec précision dans ce portrait. De plus, il est à
noter que les services offerts aux HAS dans le présent rapport font référence aux
services offerts aux hommes adultes, de 18 ans et plus, qui ont vécu une agression
sexuelle, peu importe l’âge auquel ils ont vécu leur agression sexuelle. Considérant
qu’un travail équivalent à celui du présent rapport devrait être dédié uniquement pour
les services offerts aux adolescents et aux garçons, les services offerts aux hommes de
18 ans et moins ne sont pas couverts par les discussions dans ce rapport.

Les CAVAC offrent un accompagnement judiciaire et un soutien psychosocial à court
terme à la grandeur du Québec. Les CAVAC sont une porte d’entrée pour les hommes
ayant vécu une agression sexuelle pour recevoir de l’aide et trouver de l’information.
Les CAVAC permettent d’offrir un service de relation d’aide aux HAS à court terme et
un accompagnement sociojudicaire. Considérant la vaste et complexe gamme de
conséquences que vivent les HAS, un soutien à long terme est souvent nécessaire
pour améliorer la qualité de vie de ces hommes. Ainsi, la seule présence d’un CAVAC
dans une région ne permet pas de répondre à tous les besoins psychosociaux des
HAS. L’offre de service doit être bonifiée par d’autres organismes soutenant
l’accompagnement des HAS. Selon les régions, il peut être difficile de trouver un.e
intervenant.e psychosocial.e ou un.e psychothérapeute ayant l’expertise ou la
disponibilité de travailler avec les HAS. En l’absence de services pouvant offrir un
soutien à plus long terme, les intervenant.e.s du CAVAC peuvent se retrouver
démuni.e.s dans l’accompagnement des HAS lorsque vient le temps de terminer leur

Portrait global

des services au

Québec
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suivi avec ces hommes. C’est pourquoi dans les régions où d’autres services pour les
HAS sont inexistants, les CAVAC peuvent se retrouver sans solution pour les HAS si
ces derniers n’ont pas accès à d’autres services. Excluant les CAVAC, il existe 19 autres
organismes communautaires au Québec qui offrent des services aux hommes ayant
vécu une agression sexuelle. La distinction est faite entre les CAVAC et les autres
organismes puisque les CAVAC sont normalement bien connus des partenaires, assez
homogènes et offre tous des services aux HAS, et ce, à la grandeur du Québec,
contrairement à la grande diversité des organismes communautaires en agression
sexuelle au Québec.

Région desservie

À notre connaissance et en excluant les CAVAC, 14 des 17 régions administratives sont
couvertes par des services offerts aux hommes ayant vécu une agression sexuelle. Il
est à noter que le service aux HAS du MITAS dans la région de Lanaudière est
temporairement indisponible, faute de ressources humaines. Actuellement, il n’existe
pas de services pour les HAS dans le Bas-Saint-Laurent* (pop. 200 507), la Côte-Nord
(pop. 90 405) et le Nord-du-Québec (pop. 46 916).

Abitibi-Témiscamingue 2
Bas-Saint-Laurent 0*
Capitale-Nationale 1
Centre-du-Québec 1
Chaudière-Appalaches 1
Côte-Nord 0
Estrie 1
Gaspésie–Îles-de-la-Madeleine 1
Lanaudière 1

Laurentides 1
Laval 1
Mauricie 1
Montérégie 4
Montréal 3
Nord-du-Québec 0
Outaouais 1
Saguenay–Lac-Saint-Jean 1

16

*À noter, que le ROQHAS a des discussions avec des personnes pour le développement d’un service à Rimouski

Hétérogénéité des services pour les HAS

Le principal constat sur les services offerts aux HAS est sa grande diversité à travers
les régions du Québec. Les organismes offrant un service offert aux HAS présentent
une grande hétérogénéité dans leur mission globale, leurs ressources financières et
humaines, la réalité de leur région, leur historique, les types de services offerts et leurs
critères d’admissibilité. Ainsi, il n’est pas possible de parler d’une réalité commune aux
organismes offrant des services aux HAS.

De façon générale, il est possible de regrouper les organismes offrant un service aux
HAS sous 3 types :

Organisme en violence sexuelle pour les hommes
Organisme en violence sexuelle mixte
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Organisme pour les hommes offrant un volet de service en violence sexuelle

Ces organismes, dépendant de leur mission, de leur approche et de leur historique,
offrent une variété de services: du suivi individuel (en relation d’aide ou en
psychothérapie), différents types de groupes (en relation d’aide ou en psychothérapie),
de l’accompagnement sociojudiciaire, de l’aide aux proches, de la prévention et d’autres
services connexes. Par exemple, seuls quelques organismes offrent à la fois de
l’intervention individuelle et de groupe pour les HAS. La plupart des organismes vont
offrir uniquement de l'intervention individuelle ou uniquement de l'intervention de
groupe. Il faut aussi ajouter une distinction supplémentaire dans la nature du service
offert aux HAS : la majorité des organismes vont offrir un service en relation d’aide,
d’autres organismes vont offrir un service de psychothérapie et quelques-uns vont offrir
les deux. De plus, ce n’est pas toutes les régions qui possèdent un organisme offrant un
service d’accompagnement sociojudiciaire ou de sensibilisation pour les HAS.

Les critères d’admissibilité tels que l’âge actuel de la personne (adulte, adolescent,
enfance) et l’âge lors de l’agression sexuelle (à l’enfance ou à l’âge adulte) varient selon
les organismes. Par exemple, ce n’est pas tous les organismes qui offrent un service
aux hommes ayant vécu une agression sexuelle à l’âge adulte. Ainsi, ces critères
peuvent varier d’une région à l’autre limitant l’accès à un service pour les HAS. De
manière générale, les organismes offrant des services aux HAS sont inclusifs pour les
communautés GBTQ+. Tous les organismes membres du ROQHAS sont inclusifs pour
les communautés GBTQ+, acceptant tous les hommes s’identifiant comme tels et
acceptant toutes les personnes chez les organismes mixtes membres du ROQHAS.

Le critère d’exclusion le plus commun est d’avoir posé des gestes à caractère sexuel sur
un enfant. Cet enjeu de double problématique (victime et agresseur) est une réalité
particulière chez les HAS dans l’intervention et l’accès à des services. Il est à noter que
certains organismes offrant des services aux HAS offrent aussi des services aux auteurs
de délits à caractère sexuel ou ont développé des initiatives spécifiquement pour ces
hommes. L’expertise de ces organismes en victimisation et en délinquance sexuelle
pourrait être pertinente pour l’amélioration des pratiques dans cet enjeu qui pose des
défis organisationnels et d’intervention pour plusieurs organismes.

Un résumé du portrait hétérogène des organismes membres du ROQHAS selon les
différents aspects discutés dans ce portrait est présenté à la page 19.
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Actuellement, 16 organismes communautaires offrant un service aux HAS et sept (7)
CAVAC ont rejoint le ROQHAS. En ordre alphabétique:

AutonHommie
CALACS Abitibi
CALACS La Bôme Gaspésie
CALACS Unies-vers-Toi (délégue maintenant ses services aux HAS à EMPHASE)
CAPACS de l'Abitibi-Ouest
CAVAC Capitale-Nationale et Chaudières-Appalaches
CAVAC Centre-du-Québec
CAVAC Gaspésie-Îles-de-la-Madeleine
CAVAC Lanaudière
CAVAC Laurentides
CAVAC Laval
CAVAC Mauricie
CAVAS Richelieu-Yamaska/Sorel-Tracy
Centre de ressources pour hommes Optimum Saguenay-Lac-Saint-Jean
Centre d’intervention en abus sexuels pour la famille (CIASF)
Centre d’intervention pour victimes d’agression sexuelle - L’Expression Libre du
Haut-Richelieu (CIVAS)
CRIPHASE
EMPHASE
Milieu d’Intervention et de Thérapie en Agression Sexuelle (MITAS)
Partage au Masculin
Ressource pour Hommes de la Haute-Yamaska (RHHY)
La Traversée
SHASE

Quatre (4) organismes communautaires offrant des services aux HAS et les autres
CAVAC ne sont pas membre du ROQHAS :

Centre pour les victimes d'agression sexuelle de Montréal (CVASM)
Centre d’entraide et de traitement des agressions sexuelles (CETAS)
Centre de prévention et d’intervention pour victimes d’agression sexuelle (CPIVAS)
The Sexual Assault Centre of McGill Students’ Society (SACOMSS)
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https://emphasemcq.org/
https://calacslabomegaspesie.com/
https://capacsao.ca/
https://cavas-info.org/
https://crhoptimum.ca/
https://www.ciasf.org/
https://criphase.org/
https://emphasemcq.org/
https://www.mitas.ca/
https://partageaumasculin.com/
https://www.rhhy.qc.ca/
https://www.latraversee.qc.ca/
https://shase.ca/


Pour les 15 organismes membres du ROQHAS parmi 19 organismes offrant des
services aux HAS au Québec :

Historique du début des services pour les HAS:
De 1994 à 2022

Estimations du nombre d’hommes desservis pour l’année 2022-2023 : 
Plus de 678 hommes

Types de services offert 
Individuel : 13 organismes
Groupe : 5 organismes

Nature de l’intervention 
Psychosocial : 13 organismes
Psychothérapeuthique : 3 organismes

Admissibilité âge de l’usager
Adulte : 15 organismes
Adolescent : 9 organismes
Enfant : 3 organismes

Admissibilité âge de l’agression
Â l’enfance : 14 organismes
Â l’enfance et à l’âge adulte : 11 organismes

Admissibilité GBTQ+ : Tous les membres du ROQHAS accepte les hommes qui
s’identifie comme tel et 6 organismes mixtes acceptent toutes personnes peu
importe leur identité de genre.

Critère d’exclusion : 6 organisme refuse les hommes ayant vécu une agression
sexuelle et qui ont commis un geste à caractère sexuel sur un enfant dans le
passé.

Pour plus de détails sur chaque organisme, voir les fiches sommaires des
organismes à partir de la page 22.
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La carte des membres du ROQHAS est tenue à jour afin d’être un outil de
référencement pour la population et les professionnel.le.s. La carte inclut les
organismes membres du ROQHAS et les autres organismes qui offrent des services
aux HAS qui ne sont pas membres du ROQHAS afin de remplir cet objectif de
référencement. Pour l’instant, l’utilisation de Google Maps est la méthode la plus
efficace pour afficher et mettre à jour les informations concernant tous ces organismes.
Considérant l’hétérogénéité des services offerts aux HAS, il pourrait être pertinent
d’utiliser une autre plateforme pour améliorer la précision de l’information sur les
organismes, leurs différents services et leur critères d’admissibilité. Si un organisme
offrant des services aux HAS ne se retrouve pas sur cette liste, n’hésitez pas à
contacter le ROQHAS pour y être ajouté.

Retrouvez cette carte au roqhas.org
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https://roqhas.org/ressources-et-organismes/
https://roqhas.org/ressources-et-organismes/
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La prochaine section a pour but de présenter les fiches sommaires des organismes

membres du ROQHAS. Ces fiches permettent de présenter quelques informations sur

l’organisme, les critères d’admissibilité et les types de services offerts. Afin de simplifier

la compréhension, veuillez noter que les types de services offerts répertoriés sont

seulement ceux offerts aux HAS.

De plus, considérant que les services des CAVACS sont somme toute homogènes

entre les régions administratives du Québec, une seule fiche d’information pour les

CAVAC a été ajoutée avec le nombre d’hommes desservis par chacun des CAVAC

membres du ROQHAS.

Les informations ont été recueillies au cours des visites effectuées de l’été 2023 à

l’hiver 2024. Les informations présentées se veulent donc un portrait des services pour

l’année 2022-2023. Il est possible que les informations doivent déjà être mises à jour.

Développer et conserver à jour l’information sur les organismes offrant un service aux

HAS est un objectif que le ROQHAS souhaite poursuivre.

Fiche sommaire

des organismes
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Région: Capitale-Nationale
Point de service : Québec
Directeur: André Beaulieu, direction@autonhommie.org

Type de services offerts aux HAS : 
Individuel (en relation d’aide, à court terme,
réévaluation au besoin)
Groupe (abus sexuel à l’enfance)
Accompagnement sociojudiciaire
Prévention et sensibilisation

Début services HAS: 1994
Nombre de HAS en 2022-23: 40 hommes
Admissibilité âge: Adulte
Admissibilité âge lors de l’agression sexuelle: À l’enfance
et adulte
Admissibilité GBTQ+: Oui
Critère d’exclusion: Aucun

Fiche sommaire des organismes 
(en ordre alphabétique)
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Région: Abitibi-Témiscamingue 
Point de service : Amos (dessert seulement Amos) 
Directrice: Josée Bélisle, josee@calacsabitibi.com

Type de services offerts aux HAS : 
Individuel (projet-pilote en cours d’évaluation)
Accompagnement sociojudiciaire 
Prévention et sensibilisation 

Début services HAS: 2022
Nombre de HAS en 2022-23: 3 hommes
Admissibilité âge: Adolescent (14 ans et +), adulte.
Admissibilité âge lors de l’agression sexuelle: À l’enfance
et adulte
Admissibilité GBTQ+: Oui, pour toutes personne
Critère d’exclusion: Avoir posé des gestes à caractère
sexuel ou de violences envers les femmes

Fiche sommaire des organismes 
(en ordre alphabétique)
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Région: Carleton-sur-Mer, Gaspésie
Point de service: Carleton, Gaspé et Saint-Anne-des-
Monts
Directrice: Annick Bouchard Beaulieu,
direction@calacslabomegaspesie.com

Type de services offerts aux HAS : 
Individuel (en relation d’aide, court terme, réévaluation
au besoin)
Accompagnement sociojudiciaire et médical
Prévention et sensibilisation
Services pour proches

Début services HAS: 2018
Nombre de HAS en 2022-23: 10 hommes
Admissibilité âge: Adolescent (14 ans et +), adulte.
Admissibilité âge lors de l’agression sexuelle: À l’enfance
et adulte
Admissibilité GBTQ+: Oui, pour toutes personnes
Critère d’exclusion: Avoir posé des gestes à caractère
sexuel

Fiche sommaire des organismes 
(en ordre alphabétique)

24

Po
rt

ra
it

 d
es

 s
er

vi
ce

s 
et

 d
es

 b
es

oi
ns

mailto:direction@calacslabomegaspesie.com


Région: Abitibi-Témiscamingue
Point de service: La Sarre
Directrice: Joanie Poliquin,
joaniecapacsabitibiouest@gmail.com

Type de services offerts aux HAS : 
Individuel (en relation d’aide, durée indéterminée)
Prévention et sensibilisation
Services pour les proches 
Accompagnement sociojudiciaire

Début services HAS: 2018
Nombre de HAS en 2022-23: 5 hommes
Admissibilité âge: Enfant, adolescent, adulte
Admissibilité âge lors de l’agression sexuelle: À l’enfance
et adulte.
Admissibilité GBTQ+: Oui, pour toutes personnes
Critère d’exclusion: Aucun.

Fiche sommaire des organismes 
(en ordre alphabétique)
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Type de services offerts en agression sexuelle : 
Individuel (en relation d’aide, court terme, orientation
vers les ressources appropriées) 
Accompagnement sociojudiciaire (suivi judiciaire,
information, préparation au témoignage, etc.)
Prévention et sensibilisation
Assistance technique (IVAC, CNESST, SAAQ, etc.)

Admissibilité Âge : Enfant, adolescent, adulte.
Admissibilité Âge de l’agression : À l’enfance et adulte
Admissibilité GBTQ+ : Oui, pour toutes personnes
Critère d’exclusion : Aucun.

Fiche sommaire des organismes 
(en ordre alphabétique)
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Nombre de HAS (selon les différents CAVAC)
Capitale-Nationale et Chaudière-Appalaches : 367
hommes
Centre-du-Québec : 15 hommes
Gaspésie et des Îles-de-la-Madeleine : 9 hommes
Lanaudière : 107 hommes
Laval : 88 hommes
Laurentides : Non disponible
Mauricie : Non disponible
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Région: Montérégie
Point de service: Saint-Hyacinthe
Directrice: Amélie Blain-Bélanger, direction@cavas-
info.org

Type de services offerts aux HAS : 
Individuel (en relation d’aide, durée indéterminée)
Services pour les proches
Prévention et sensibilisation
Accompagnement sociojudiciaire 

Début services HAS: 2005
Nombre de HAS en 2022-23: 23 hommes
Admissibilité âge: Adolescent, adulte.
Admissibilité âge lors de l’agression sexuelle: À l’enfance
et adulte
Admissibilité GBTQ+: Oui, pour toutes personnes
Critère d’exclusion: Avoir posé des gestes à caractère
sexuel

Fiche sommaire des organismes 
(en ordre alphabétique)
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Ville et Région : Saguenay-Lac-St-Jean
Point de service : Alma, Roberval, Dolbeau-Mitassini
Directeur: Sébastien Ouellet, direction@crhoptimum.ca

Type de services offerts en agression sexuelle : 
Individuel (court terme, durée indéterminée,
réévaluation si besoin) 
Prévention et sensibilisation

Début du service HAS : 2017
Nombre de HAS en 2022-23: 10 hommes
Admissibilité Âge : Adulte
Admissibilité Âge de l’agression sexuelle : À l’enfance
Admissibilité GBTQ+ : Oui
Critère d’exclusion : Aucun

Fiche sommaire des organismes 
(en ordre alphabétique)
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Région: Outaouais
Point de service: Gatineau
Directeur: Sébastien Lachambre, dg@ciasf.org

Type de services offerts aux HAS : 
Groupe thérapeutique

Hommes ayant vécu de l’abus sexuel durant
l’enfance (HASE)
Enfants victimes d’abus sexuels
Adolescents victimes d’abus sexuels 

Services pour les proches

Début services HAS: 2017
Nombre de HAS en 2022-23: 5 hommes.
Admissibilité âge: Enfant, adolescent, adulte.
Admissibilité âge lors de l’agression sexuelle: À l’enfance
Admissibilité GBTQ+: Oui, toutes personnes pour les
adolescent.es. Au cas par cas pour les hommes adultes
Critère d’exclusion: Aucun

Fiche sommaire des organismes 
(en ordre alphabétique)
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Ville et Région: Montréal
Point de service : Montréal
Directrice: Martine Poirier, martine.poirier@criphase.org

Type de services offerts aux HAS : 
Individuel (En relation d’aide ou en art-thérapie, 20
rencontres)
Groupe 

PHASE 1 
PHASE Colère et Pleine conscience
PHASE SEXO
PHASE Artistique
PHASE Plein conscience
Double problématique

Services pour les proches
Café-rencontre 

Début services HAS: 1997
Nombre de HAS en 2022-23: 268 hommes
Admissibilité âge: Adulte
Admissibilité âge lors de l’agression sexuelle: À l’enfance
et adulte
Admissibilité GBTQ+: Oui, doit s’identifier comme homme
Critère d’exclusion: Avoir posé des gestes à caractère
sexuels (évalué selon l’âge et le contexte au moment des
gestes)

Fiche sommaire des organismes 
(en ordre alphabétique)
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Région: Mauricie et Centre-du-Québec
Point de service: Trois-Rivières, Victoriaville, Shawinigan,
Drummondville et La Tuque 
Directrice: Karine Vallière, karine@emphasemcq.org

Type de services offerts aux HAS : 
Individuel (en relation d’aide, court terme, réévaluation
au besoin)
Groupe 

Emphase I
Emphase II
Cercle de soutien autochtone

Services pour les proches
Prévention et sensibilisation

Début services HAS: 2014
Nombre de HAS en 2022-23: 101 hommes
Admissibilité âge: Adolescents (14 ans et +), adulte
Admissibilité âge lors de l’agression sexuelle: À l’enfance
et adulte
Admissibilité GBTQ+: Oui, doit s’identifier comme homme
Critère d’exclusion: Aucun

Fiche sommaire des organismes 
(en ordre alphabétique)
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Région: Lanaudière
Point de service: Joliette et Repentigny
Directeur: Mathieu Leroux, dg@mitas.ca

Type de services offerts aux HAS: 
Individuel (psychothérapie, 14 rencontres pour les
enfants/adolescents, minimum 20 rencontres pour les
hommes, réévaluation au besoin)
Suivi pour les proches

Début services HAS: Non disponible
Nombre de HAS en 2022-23: 18 hommes et 2 adolescents
Admissibilité âge: Enfant, adolescent, adulte.
Admissibilité âge lors de l’agression sexuelle: À l’enfance
Admissibilité GBTQ+: Oui, toutes personnes
Critère d’exclusion: Aucun

Fiche sommaire des organismes 
(en ordre alphabétique)
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Région: Chaudière-Appalaches
Point de service: Sainte-Marie, Lévis, Thetford Mines,
Montmagny, Laurier Station, Saint-Georges, Saint-Lazare,
Saint-Jean-Port-Joli
Directeur: Jean-Michaël Dubé-Rousseau,
direction@partageaumasculin.com

Type de services offerts aux HAS: 
Individuel (en relation d’aide, à court terme, durée
indéterminée, réévaluation au besoin)

Début services HAS: Non disponible
Nombre de HAS en 2022-23: 33 hommes
Admissibilité âge: Adulte
Admissibilité âge lors de l’agression sexuelle: À l’enfance
et adulte
Admissibilité GBTQ+: Oui, doit s’identifier comme homme
Critère d’exclusion: Avoir posé des gestes à caractère
sexuel

Fiche sommaire des organismes 
(en ordre alphabétique)
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Région: Montérégie
Point de service: Granby
Directeur: Stéphane Prévost, direction@rhhy.qc.ca

Type de services offerts en agression sexuelle : 
Individuel (Court terme, durée indéterminée,
réévaluation si besoin) 

Date du début de l’offre de services HAS: 2015
Nombre de HAS: Non disponible
Admissibilité Âge: Adulte
Admissibilité Âge de l’agression: À l’enfance et adulte
Admissibilité GBTQ+: Oui
Critère d’exclusion : Au cas par cas

Fiche sommaire des organismes 
(en ordre alphabétique)
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Région: Estrie
Point de service: Sherbrooke
Directeur: Alexandre Tremblay-Roy, direction@shase.ca

Type de services offerts aux HAS : 
Individuel (en relation d’aide, court terme, réévaluation
au besoin)

À l’organisme
En détention 

Groupe
Groupe Phase 1
Groupe double problématique (victime - délinquant
sexuel)

Coeurs à Coeurs

Début services HAS: 2010
Nombre de HAS en 2022-23: 157 hommes
Admissibilité âge: Adolescents (12 ans et +), adulte
Admissibilité âge lors de l’agression sexuelle: À l’enfance
et adulte
Admissibilité GBTQ+: Oui, doit s’identifier comme homme
Critère d’exclusion: Aucun

Fiche sommaire des organismes 
(en ordre alphabétique)
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Région: Montérégie
Point de service: Saint-Lambert
Directrice: Christine Vilcocq, Direction@latraversee.qc.ca

Type de services offerts aux HAS: 
Individuel (psychothérapie et relation d’aide, durée
indéterminée)

Début services HAS: 2021
Nombre de HAS en 2022-23: 6 hommes
Admissibilité âge: Enfant, adolescent, adulte.
Admissibilité âge lors de l’agression sexuelle: À l’enfance
et adulte.
Admissibilité GBTQ+: Oui, pour toutes personnes
Critère d’exclusion: Avoir posé des gestes à caractère
sexuel

Fiche sommaire des organismes 
(en ordre alphabétique)
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Formation

Le besoin de formation fut mentionné par presque tous les organismes

membres.

Voici les principaux besoins soulevés par les organismes du ROQHAS
en lien avec les hommes ayant vécu une agression sexuelle. Ces besoins
exprimés par les membres sont classés en ordre de fréquence. Ces
besoins sont détaillés dans cette section.

38

Communauté de pratique

Le besoin de créer une communauté de pratique fut mentionné par

presque tous les organismes membres.

Réseautage

Le besoin de réseautage fut mentionné par une majorité des organismes

membres.

Financement

Le besoin de financement fut mentionné par une majorité des

organismes membres.

Visibilité

Le besoin de visibilité de la réalité des HAS fut mentionné par plusieurs

organismes membres.

Recherche

Le besoin en recherche fut mentionné par quelques organismes

membres.

Portrait des

besoins
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Le besoin de formation fut mentionné par presque tous les organismes membres.

Ce besoin de formation a pour but d’améliorer l’expertise et l’accompagnement des

intervenant.e.s auprès des hommes ayant vécu une agression sexuelle. Considérant la

grande différence entre les organismes, leurs missions et leurs offres de service, ce besoin

de formation diffère selon le niveau d’expertise des organismes dans différents aspects de

l’intervention en violence sexuelle chez les hommes. Par exemple, pour certains

organismes œuvrant en violence sexuelle, le besoin de formation se fait ressentir afin de

mieux cerner les enjeux des masculinités et améliorer l’aisance à intervenir auprès des

hommes en contexte de violence sexuelle. Pour d’autres organismes œuvrant auprès des

hommes, par exemple, c’est d’avoir de meilleures connaissances sur l’intervention en

contexte de violence sexuelle et d’autres sujets connexes. Une idée intéressante suggérée

fut d’obtenir les témoignages et la possibilité de poser des questions et discuter avec des

HAS ayant utilisé un service en violence sexuelle afin d’apprendre de leur expérience. Il fut

mentionné par plusieurs membres le besoin des intervenants d’améliorer leur boîte

d’outils d’intervention auprès des HAS. Considérant qu’il n’existe pas beaucoup de

formation spécifiquement sur la réalité des HAS, ce besoin de formation va de pair avec le

besoin de développer une communauté de pratique.

Ce besoin a aussi été exprimé par l’intérêt de mettre en commun un répertoire des

formations déjà disponibles sur tous les sujets pertinents entourant ce contexte

d’intervention (agression sexuelle, masculinités, victimisation, trauma, parcours judiciaire,

trousse médico-légale, etc.).

Deux objectifs sont à retenir pour le ROQHAS :

Créer des formations spécifiques sur les HAS.

Créer un répertoire des formations existantes sur les enjeux pertinents concernant les

HAS.

Formation
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Communauté de pratique
Le besoin de créer une communauté de pratique fut mentionné par presque tous les

membres.

En complémentarité avec le besoin de formation, il fut mentionné par les membres le

besoin de rassembler les intervenant.e.s œuvrant auprès des HAS afin d’avoir un espace

de discussion sur les différents enjeux liés à l’intervention auprès des HAS. La création

d’une communauté de pratique permettrait de réunir et de partager l’expérience des

différents intervenant.e.s sur ce sujet. Comme pour le besoin de formation, il fut

mentionné par plusieurs membres le besoin des intervenant.e.s d’améliorer leur boîte

d’outils d’intervention en côtoyant d’autres intervenant.e.s qui travaillent auprès de ces

hommes. Les membres ont exprimé que leurs intervenant.e.s souhaitent se réunir afin de

discuter des enjeux particuliers dans l’intervention auprès des HAS (approche, outils,

rétention, double problématique, etc.). Par exemple, l’enjeu de la double problématique

(victime et agresseur) des hommes ayant vécu une agression sexuelle et ayant posé des

gestes à caractère sexuel a été soulevé par quelques membres. La création d’une

communauté de pratique permettrait d’aborder cette particularité chez les HAS afin de

discuter autant des enjeux organisationnels que d’interventions.

Certains membres ont aussi mentionné qu’ils aimeraient mieux connaître les services et

les initiatives des autres organismes afin d’échanger et de s’inspirer des bonnes réussites.

Considérant qu’il n’existe pas de recherches validant des pratiques d’interventions

spécifiquement pour les HAS, il est pertinent de réunir l’expertise de tous les membres

pour échanger et s’entraider sur les bonnes pratiques observées par les membres. Dans

cet ordre d’idée, quelques membres ont soulevé l’idée intéressante de développer un

guide des bonnes pratiques en intervention auprès des HAS. Le besoin de créer du

matériel et des documents adaptés pour les HAS fut aussi exprimé (ex: brochure de

référence) afin d’améliorer la sensibilisation auprès des partenaires et de la population.

Deux objectifs sont à retenir pour le ROQHAS :

Créer une communauté de pratique pour échanger sur les enjeux des HAS.

Rassembler l’expertise sur les bonnes pratiques en intervention auprès des HAS.
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Réseautage
Le besoin de réseautage fut mentionné par une majorité des membres.

Ce besoin s’exprime principalement par le désir d’échanger entre les autres organismes

offrant des services aux HAS. Cela inclut le besoin d’échanger sur les enjeux

organisationnels, de partager la réalité d’organismes similaires, de mieux connaître les

différents services offerts par les organismes et d’être informé des nouvelles des autres

organismes membres du ROQHAS.

Ce réseautage permettrait d’accélérer le développement des partenariats avec d’autres

organismes pour développer des projets ayant les mêmes objectifs. Par exemple, lors de

ma tournée des organismes, j’ai appris et partagé l’information entre deux organismes qui

étaient en développement d’un projet en violence sexuelle pour les personnes atteintes

d’une déficience intellectuelle et du trouble du spectre de l’autisme. Ainsi, il serait

pertinent de se doter d’une structure qui faciliterait le partage des initiatives entre les

membres.

Les organismes membres ont aussi exprimé un besoin de discuter avec les autres

gestionnaires des organismes afin de discuter d’enjeux administratifs en lien avec les

services offerts aux HAS. Ce besoin de concertation entre les gestionnaires des

organismes membres a aussi été soulevé par l’intérêt d’améliorer le référencement entre

les organismes. Par exemple, il y avait un intérêt pour les membres d’avoir les

informations à jour sur les services offerts, leur capacité d’accueil, leur liste d’attente des

organismes ou d’autres variables pertinentes.

Ce besoin de réseautage vient rallier tous les autres besoins soulevés dans ce rapport par

l’intérêt d’avoir des moyens de communication (site web, infolettre, réseaux sociaux, etc.)

pour partager l’ensemble des nouvelles du ROQHAS et de ces membres (actualité,

services, projets, évènements, recherches, etc.).

Trois objectifs sont à retenir pour le ROQHAS :

Améliorer le réseautage entre les organismes membres.

Créer une structure d’information sur les organismes et leurs services.

Développer un réseau de communication pour les membres.
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Financement
Le besoin de financement fut soulevé par une majorité des organismes membres. Cet
enjeu est la principale attente sur le plan politique du ROQHAS.

Il est difficile de faire le portrait du financement octroyé pour les services aux HAS entre
les organismes considérant la multitude de réalités différentes de ces organismes
(histoire, mission, type de services, population desservie, région administrative, etc.) Une
majorité des organismes membres ont mentionné n’avoir eu aucun financement
supplémentaire depuis l’ouverture de leur volet de services aux HAS. Certains ont
mentionné n’avoir reçu aucun financement supplémentaire depuis le mouvement social
#MoiAussi ou la nouvelle stratégie gouvernementale en violence sexuelle, et ce, malgré
leur volet de service aux HAS offert depuis plusieurs années.

Selon leur mission, les organismes ont exprimé leur difficulté à obtenir du financement
pour leur volet de service aux HAS puisqu’ils se retrouvent à l’intersection entre deux
stratégies gouvernementales ayant leur financement respectif et restrictif, soit en violence
sexuelle (Stratégie gouvernementale intégrée pour contrer la violence sexuelle, la violence
conjugale et Rebâtir la confiance) ou soit en santé et bien-être des hommes (Plan d’action
ministériel en santé et bien-être des hommes). Par exemple, les organismes mixtes en
violence sexuelle sont financés pour leur volet de services aux femmes en violence
sexuelle, mais n’ont pas reçu de financement supplémentaire pour l’ouverture de leur
service à toutes les personnes, dont les hommes. D’autre part, les organismes pour
hommes qui offrent un volet de service aux HAS ne reçoivent pas de financement
spécifique pour cette offre de service en violence sexuelle dans leur région administrative.
Cette intersection occasionne des difficultés à faire reconnaître socialement et
politiquement la problématique des HAS pour l’obtention de financement. Puis, certains
organismes en violence sexuelle pour les hommes ont exprimé le manque de
financement pour couvrir l’ensemble de leur population et de leur territoire.

Ce manque de financement cause une disparité importante pour le financement et les
services dédiés pour les HAS entre les régions. Les organismes ont mentionné que le
manque de financement ne permettait pas de donner une offre de service afin de
répondre adéquatement aux besoins spécifiques des HAS dans leur région. De plus, le
manque de ressources financières nuit à la sensibilisation auprès de la population et des
partenaires pour faire connaître leur volet de services offerts aux hommes. Cela accentue
les difficultés pour les organismes de rejoindre cette population marginalisée et
difficilement accessible afin que ces hommes se sentent interpellés et aient cherché de
l’aide pour cette problématique.

Deux objectifs sont à retenir pour le ROQHAS :
Défendre un meilleur soutien financier pour les services aux HAS.
Défendre une meilleure équité de financement entre les organismes en violence
sexuelle.
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Visibilité
Le besoin de visibilité de la réalité des HAS fut mentionné par plusieurs organismes
membres.

Ce besoin s’est exprimé par l’intérêt d’améliorer la reconnaissance sociale et politique de
cette problématique. Une partie des discussions autour de ce besoin de visibilité était en
associé au besoin de financement, c’est-à-dire qu’en absence de reconnaissance sociale
et politique, il était difficile de lutter pour un meilleur financement.

Ce besoin de visibilité s’exprimait aussi par une plus grande sensibilisation des
institutions, des organismes et des personnes du domaine de la santé et des services
sociaux sur la réalité des HAS et des organismes leur offrant un service. Certains
organismes ont soulevé la méconnaissance de leurs services aux HAS dans leur région.
De plus, ils ont aussi mentionné la nécessité d’améliorer la sensibilisation sur la
problématique des HAS auprès des différents acteur.ice.s du domaine de la santé et des
services sociaux pour améliorer le dépistage de cette problématique chez les hommes
allant chercher un service d’aide.

Ce besoin de visibilité s’exprimait aussi par un besoin de sensibilisation auprès de la
population québécoise sur la problématique des HAS. Les membres souhaitent que le
ROQHAS travaille pour améliorer la reconnaissance sociale de cette problématique. De
manière plus large, certains membres ont exprimé le besoin que soit reconnue
l’importance des services en santé mentale pour les hommes. Certains membres ont
suggéré la pertinence pour le ROQHAS de se doter d’une structure de communication
publique afin d’être présent à l’échelle provinciale sur les discussions entourant les
violences sexuelles chez les hommes. À l’aide d’une structure de communication, le
ROQHAS pourrait devenir un porte-parole reconnu afin de réagir aux nouvelles
d’actualités et porter la voix des HAS sur la scène publique et politique.

Trois objectifs sont à retenir pour le ROQHAS :
Améliorer la présence du ROQHAS dans la sphère sociale et politique.
Améliorer la sensibilisation des institutions, des organismes communautaires, des
professionnels et de la population au sujet de la problématique des HAS.
Doter le ROQHAS d’une structure de communication publique .
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Recherche
Le besoin en recherche fut mentionné par quelques membres.

Certains membres ont fait part de leur intérêt d’avoir un meilleur accès aux nouveaux
projets et résultats de recherches en lien avec les violences sexuelles chez les hommes.
Considérant la charge de travail des organismes, plusieurs membres ont mentionné qu’il
leur serait utile que le ROQHAS soit la porte d’entrée pour le milieu de la recherche avant
que les organismes membres soient approchés individuellement lors de recherches en
lien avec les HAS. De plus, certains membres ont démontré un intérêt à ce que le
ROQHAS bâtisse une recension des articles pertinents sur les HAS afin de réunir une
bibliographie élaborée et à jour sur les HAS et qui soit accessible pour les membres.

Certains membres souhaitent que le ROQHAS développe des partenariats avec les
chercheurs s’intéressant aux HAS afin d’améliorer la diffusion du savoir. Certains ont
proposé de trouver une formule à distance afin d’améliorer l’accessibilité et la
présentation de recherche sur les HAS, tels qu’avoir des midis-conférences sur des
résultats de recherches sur les HAS. Rassemblant le besoin de réseautage et le besoin en
recherche, plusieurs membres ont soulevé l’intérêt de la création d’un évènement d’une
journée, comme un colloque spécifiquement sur la problématique des HAS, soit organisé
par le ROQHAS. Il fut exprimé ce besoin de réunir en personne tous les membres et le
milieu de la recherche afin d’améliorer le réseautage entre les différentes personnes
intéressées à la problématique des HAS tout en créant un espace de diffusions des
connaissances théoriques et pratiques.

Deux objectifs sont à retenir pour le ROQHAS :
Améliorer l’accès aux savoirs sur les HAS.
Créer un pont entre le milieu de la recherche et les organismes membres.
Organiser des évènements de réseautage et scientifiques sur la réalité des HAS.
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Objectif du ROQHAS en lien

avec les recommandations

du rapport Rebâtir la

confiance

Dans ce présent rapport qui vise à mieux comprendre la réalité des HAS et des
services leur étant offerts au Québec, de nombreux besoins exprimés par les membres
du ROQHSA et les objectifs du ROQHAS concordent avec des recommandations de la
Stratégie gouvernementale intégrée 2022-2027 pour contrer la violence sexuelle, la
violence conjugale et Rebâtir la confiance. Sept recommandations et quatre actions du
rapport Rebâtir la confiance cible en partie des organismes offrant des services aux
HAS ou le ROQHAS.

Recommandation 3 et Action 20 : Accorder aux organismes d’aide aux personnes
victimes le financement nécessaire à la réduction des listes d’attente et à la
bonification des services d’accompagnement psychosocial/judiciaire et ce, dans
toutes les régions du Québec.

L’enjeu de financement soulevé par les organismes du ROQHAS répond directement à
un besoin de leur part ainsi qu’à la recommandation du rapport Rebâtir la confiance
Comme soulevé dans les besoins de financement de ce rapport, plusieurs organismes
membres du ROQHAS n’ont pas les ressources financières nécessaires pour offrir un
service adéquat et diligent aux HAS. Un appui financier important est nécessaire pour
bonifier les services aux HAS au Québec. Certains organismes n’ont reçu aucun
financement depuis le mouvement #MoiAussi ou depuis la sortie du rapport Rebâtir la
confiance malgré qu’ils soient les seuls organismes de leur région offrant des services
aux HAS. D’autres organismes soulignent ne pas avoir un financement à la hauteur de
leur population à desservir dans leur région.

Recommandation 4 : Améliorer, adapter et étendre les services psychosociaux des
personnes victimes appartenant à des groupes minoritaires et, plus
particulièrement, le soutien et l’accompagnement des membres des communautés
LGBTQ+; des hommes abusés sexuellement; des personnes sans statut; des
personnes issues des communautés ethnoculturelles; des nouveaux arrivants et
des personnes ne parlant ni le français ni l’anglais; des personnes vivant en région
éloignée ou en milieu rural; des personnes présentant des limitations fonction nelles,
des femmes aînées et des personnes en situation de prostitution.

Tel que soulevé dans le présent rapport, il existe encore trois régions (Bas Saint-
Laurent, Côte-Nord, Nord-du-Québec) n’ayant pas d’offres de services pour les HAS
excluant les CAVAC. De plus, de nombreux organismes communautaires n’offrent pas
leurs services à tous les HAS selon différents critères d’admissibilité (ex: âge lors de
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l’agression, âge de la personne, double problématique). De plus, certains organismes
ne reçoivent pas un financement pour leur offre de services aux HAS dans leur région,
ne permettant pas d’offrir un service à la hauteur des besoins des victimes. Cette
hétérogénéité des services crée des inégalités importantes dans l’offre de services
pour les HAS entre les régions administratives du Québec. Ainsi, il y a encore de
nombreux obstacles qui ne permettent pas la réalisation d’étendre les services
psychosociaux aux HAS à l’ensemble du Québec.

Recommandation 8 : S’assurer que les sites Web gouvernementaux qui publient de
l’information sur les agressions sexuelles et la violence conjugale soient
systématisés et qu’ils renvoient les personnes victimes aux lignes centrales de
référencement.

Le ROQHAS peut être un partenaire essentiel pour améliorer le référencement et la
visibilité des organismes offrant des services aux HAS. Les organismes membres du
ROQHAS ont soulevé cet enjeu du manque de connaissance de leur ressource auprès
des partenaires et de la population. Considérant que les HAS sont encore un sujet
tabou, qui nécessite davantage de reconnaissance sociale et politique, il est important
de continuer d’améliorer la sensibilisation et la visibilité des HAS. Le ROQHAS a pour
objectif d’être une référence concernant les services aux HAS en s’assurant d’être à
jour sur ce qui est offert comme service au Québec pour les HAS.

Recommandation 127 : Bonifier et financer les services pour les personnes ayant
été victimes d’agressions sexuelles dans l’enfance et qui sont à risque de
commettre ou ayant commis une agression sexuelle et ce, dans toutes les régions
du Québec, afin de créer des programmes qui viennent combler ce manque de
services. 

La double problématique d’avoir été victime d’agression sexuelle et d’avoir commis des
gestes à caractère sexuel est une particularité présente chez les HAS. Les organismes
membres ont exprimé vivre de nombreux enjeux organisationnels avec cette catégorie
d’hommes ayant cette double problématique. D’ailleurs, certains organismes membres
du ROQHAS ont commencé des initiatives de service auprès des HAS ayant la double
problématique sans nécessairement avoir un financement spécifique pour leur
initiative. Le ROQHAS est sensible à ce sous-groupe d’HAS qui, comme mentionné,
tombe dans un trou de service puisqu’avoir posé des gestes à caractère sexuel est un
critère d’exclusion dans beaucoup d’organismes communautaires en violence sexuelle.
Les organismes membres et le ROQHAS ont comme objectif d’améliorer les
connaissances et les services offerts à ce sous-groupe d’HAS.

Recommandation 161-162-163 : Offrir à tous ceux qui œuvrent au tribunal
spécialisé, officiers de justice, interve nant.e.s spécialisé.e.s, juges et procureur.e.s
une formation spécifique et continue sur les problématiques des agressions
sexuelles et de la violence conjugale.
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Un des objectifs du ROQHAS est de sensibiliser et informer la population aux
problématiques vécues par les HAS. Le ROQHAS peut être un partenaire pertinent afin
d’offrir de la formation spécifique et continue sur les problématiques vécues par les
HAS. Le ROQHAS a justement été mandaté par le Secrétariat à la condition féminine
afin de sensibiliser les intervenants, particulièrement ceux travaillant près d’une
population masculine, au Québec sur les enjeux de l’agression sexuelle vécue par les
hommes. Le besoin de formation spécifique a été exprimé par les membres du
ROQHAS et pourrait être bénéfique pour les personnes œuvrant au tribunal spécialisé.
Le ROQHAS pourrait être un partenaire pertinent pour adapter des formations sur les
HAS aux différents groupes de personnes s’intéressant à cette problématique.

Recommandation 184 et Action 1 : S’assurer que les campagnes de prévention et
de sensibilisation se poursuivent et que certaines d’entre elles soient adaptées aux
réalités particulières de certains groupes.

Les organismes membres du ROQHAS ont exprimé qu’il existait encore un manque de
reconnaissance de cette problématique dans la population québécoise et les
professionnels pouvant travailler avec ces hommes. Un des objectifs du ROQHAS est
d’améliorer la sensibilisation de la population aux problématiques vécues par les HAS.
Considérant les différents enjeux de reconnaissance individuelle et sociale des HAS, le
ROQHAS souligne l’importance d’améliorer la sensibilisation de la population pour
déconstruire les mythes et les tabous sur les HAS. Certaines campagnes de prévention
et de sensibilisation devraient directement mettre de l'avant les HAS. Les organismes
membres du ROQHAS peuvent être des partenaires clés afin d’améliorer la
sensibilisation aux violences sexuelles vécues par les hommes dans leur région.

Recommandation 186 et Action 36: Recenser et répertorier l’ensemble des
formations offertes dans chacun des secteurs d’interven tion, de même que les
campagnes de sensibilisation en matière d’agression sexuelle.

Cette recommandation de recenser et répertorier l’ensemble des formations offertes a
aussi été exprimée par les membres du ROQHAS concernant les HAS et des sujets
connexes à cette problématique. L’un des objectifs du ROQHAS est d’être une
référence au sujet des HAS. Le ROQHAS peut être un partenaire pertinent concernant
cette recommandation puisque le regroupement souhaite accomplir cet objectif de
recension de l’ensemble des formations et de la recherche sur le sujet des violences
sexuelles chez les hommes. Comme mentionné précédemment, le ROQHAS est aussi
prêt à créer des formations sur les HAS pour tous les secteurs d’intervention travaillant
auprès des HAS.

Action 49: Dresser le portrait des services à mettre en place par région ou par
territoire local en matière de prévention auprès des enfants et d’intervention auprès
des personnes victimes et des auteurs d’agression sexuelle.
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Ce présent rapport contribue significativement à l’action 49 en dressant le portrait des
services offerts aux HAS couvrant l’ensemble des régions du Québec. Ce rapport
permet aussi de soulever les différents enjeux vécus par les HAS et les différents
besoins en matière de sensibilisation, de prévention et de services des organismes
offrant un service aux HAS. Le ROQHAS a pour objectif d’être une référence en lien
avec les services offerts aux HAS. Le ROQHAS s’assure d’être à jour sur ce qui est
offert comme service au Québec pour les HAS. Ainsi, le ROQHAS peut être un
partenaire pertinent pour répondre aux objectifs de la Stratégie gouvernementale
intégrée 2022-2027 pour contrer la violence sexuelle, la violence conjugale et Rebâtir la
confiance.
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Recommandations

49

Le ROQHAS a pour mission d’assurer une représentation politique pour défendre les
intérêts des hommes ayant vécu une agression sexuelle et des organismes leur offrant
un service.

À la lumière des besoins exprimés par les organismes offrant des services aux HAS et
les enjeux vécus par ces hommes, nous sommes en mesure d’émettre des
recommandations au MSSS afin que les services offerts aux HAS soient mieux
soutenus. Notons qu’à notre avis, ces recommandations peuvent être pertinentes pour
les divers ministères concernés par les violences sexuelles.

Nous croyons que les recommandations suivantes sont de bons moyens d’atteindre
les objectifs prévus aux recommandations 3, 4, 8, 127, 161, 162, 163, 183 et aux actions 1,
20, 36, 49 de la Stratégie gouvernementale intégrée 2022-2027 pour contrer la violence
sexuelle, la violence conjugale et Rebâtir la confiance.

RECOMMANDATION 1 : Rehaussement financier récurrent aux
organismes offrant des services aux HAS

Considérant la recommandation 3 de la Stratégie gouvernementale intégrée 2022-2027 pour contrer la
violence sexuelle, la violence conjugale et Rebâtir la confiance et l’action 20 qui découle de ce rapport,
souhaitant accorder aux organismes d’aide aux personnes victimes le financement nécessaire à la
réduction des listes d’attente et à la bonification des services d’accompagnement
psychosocial/judiciaire et ce, dans toutes les régions du Québec,

Considérant la recommandation 4 de la Stratégie gouvernementale intégrée 2022-2027 pour contrer la
violence sexuelle, la violence conjugale et Rebâtir la confiance souhaitant améliorer, adapter et étendre
les services psychosociaux des personnes victimes appartenant à des groupes minoritaires et, plus
particulièrement, le soutien et l’accompagnement des membres des communautés LGBTQ+; des
hommes abusés sexuellement; des personnes sans statut; des personnes issues des communautés
ethnoculturelles; des nouveaux arrivants et des personnes ne parlant ni le français ni l’anglais; des
personnes vivant en région éloignée ou en milieu rura ; des personnes présentant des limitations
fonction nelles, des femmes aînées et des personnes en situation de prostitution,

Considérant que la majorité des organismes membres du ROQHAS n’ont pas reçu un financement
supplémentaire pour l’ouverture de leur service aux HAS et que ces organismes offrent ce service  
depuis de nombreuses années sans soutien financier,

Considérant que les HAS peuvent parfois ne pas avoir accès à un service selon la région ou les critères
d’admissibilité de l’organisme,
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Considérant qu’il y a de grandes disparités de financement et de services aux HAS entre les régions
administratives du Québec,

Considérant qu’un soutien financier est essentiel pour réduire les listes d’attentes et bonifier les
services psychosociaux des organismes offrant un service aux HAS,

Le ROQHAS recommande un rehaussement de financement récurrent aux services
pour les hommes ayant vécu une agression sexuelle afin de bonifier l’offre de services
de manière permanente. Le ROQHAS recommande que ce financement soit
uniquement dédié pour l’amélioration des services aux HAS considérant les
nombreuses lacunes pour les services dans les différentes régions administratives du
Québec. Les organismes membres du ROQHAS ont mentionné que le manque de
financement ne leur permettait pas de donner une offre de service à la hauteur de
leurs attentes et des besoins des HAS. De plus, le manque de ressources financières
nuit considérablement à la sensibilisation de la population et des partenaires pour faire
connaître les enjeux vécus par les HAS ainsi que les services offerts aux HAS. Ce
manque de financement accentue les difficultés pour les organismes de rejoindre cette
population marginalisée et difficilement accessible afin que les hommes se sentent
interpellés, se sentent en sécurité et aient cherché de l’aide pour leur vécu d’agression
sexuelle. Ce rehaussement financier dédié aux services pour les HAS permettrait de
diminuer les disparités de financement et de services entre les régions. Le ROQHAS
souhaite que chaque région administrative du Québec puisse offrir un service aux HAS
de qualité et diligent. Ce rehaussement financier permettrait la création de nouveaux
postes ou le soutien des postes actuels dédiés aux services des HAS. En ayant des
intervenants dédiés aux violences sexuelles chez les hommes dans chaque région, cela
permettrait d’améliorer la sensibilisation de la population dans leur région et de
diminuer les listes d’attentes pour les services aux HAS. Conséquemment, le nombre
d’HAS rencontrés annuellement pourrait augmenter dans les organismes ayant plus
de ressources financières pour faire de la sensibilisation dans leur région.

RECOMMANDATION 2 : Ouverture d’une enveloppe budgétaire pour la
création de nouveaux services pour les HAS

Considérant la recommandation 3 de la Stratégie gouvernementale intégrée 2022-2027 pour contrer la
violence sexuelle, la violence conjugale et Rebâtir la confiance et l’action 20 qui découle de ce rapport,
souhaitant accorder aux organismes d’aide aux personnes victimes le financement nécessaire à la
réduction des listes d’attente et à la bonification des services d’accompagnement
psychosocial/judiciaire et ce, dans toutes les régions du Québec,

Considérant la recommandation 4 de la Stratégie gouvernementale intégrée 2022-2027 pour contrer la
violence sexuelle, la violence conjugale et Rebâtir la confiance souhaitant améliorer, adapter et étendre
les services psychosociaux des personnes victimes appartenant à des groupes minoritaires et, plus
particulièrement, le soutien et l’accompagnement des membres des communautés LGBTQ+�; des
hommes abusés sexuellement�; des personnes sans statut�; des personnes issues des communautés
ethnoculturelles�; des nouveaux arrivants et des personnes ne parlant ni le français ni l’anglais�; des
personnes vivant en région éloignée ou en milieu rural�; des personnes présentant des limitations
fonction nelles, des femmes aînées et des personnes en situation de prostitution,
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Considérant l’absence de services pour les HAS à l’exception des CAVAC pour les régions du Bas
Saint-Laurent, de la Côte-Nord et du Nord-du-Québec représentant plus de 345�000 personnes, 

Considérant que dans certaines régions administratives populeuses et de grandes superficies, les
organismes offrant un service aux HAS sont seulement en mesure d’offrir un seul point de service pour
toute la grandeur de leur région, 

Considérant que la création d’un organisme communautaire doit provenir d’une initiative citoyenne
locale,

Considérant que le ROQHAS a pour mission de favoriser le développement et l’adaptation des
organismes communautaires offrant des services aux hommes ayant vécu une agression sexuelle,

Le ROQHAS suggère l’ouverture d’une enveloppe budgétaire afin d’encourager les
initiatives locales pour le développement ainsi que la mise en place de nouveaux
services pour les HAS dans les régions et les villes n’étant pas desservies. Dans le
même sens que la recommandation 1, cette enveloppe budgétaire permettrait de
couvrir les frais annuels au fonctionnement d’un organisme, principalement pour les
salaires des administrateurs et des intervenants. Cette enveloppe budgétaire
permettrait de faciliter et soutenir la création de services pour les HAS, notamment
dans les régions du Bas St-Laurent, de la Côte-Nord et du Nord-du-Québec. Cette
enveloppe budgétaire permettrait aussi l’ouverture de nouveaux points de services
dans les régions administratives populeuses et de grandes superficies.

RECOMMANDATION 3 : S’assurer que le ROQHAS soit
systématiquement ajouté comme référence lors de publication
d’informations sur les violences sexuelles

Considérant la Recommandation 8 de la Stratégie gouvernementale intégrée 2022-2027 pour contrer
la violence sexuelle, la violence conjugale et Rebâtir la confiance souhaitant que les sites Web
gouvernementaux qui publient de l’information sur les agressions sexuelles et la violence conjugale
soient systématisés et qu’ils renvoient les personnes victimes aux lignes centrales de
référencement,

Considérant que le ROQHAS a pour mission de regrouper les organismes communautaires offrant
des services aux hommes ayant vécu une agression sexuelle, regroupant 22 organismes
communautaires offrant un service aux HAS,

Considérant que le ROQHAS tient à jour la liste des organismes offrant des services aux hommes
ayant vécu une agression sexuelle et offre un outil de référencement,

Le ROQHAS recommande qu’il soit systématiquement ajouté comme référence lors de
publications d’informations, de campagne de sensibilisation ou d’outils sur les
violences sexuelles. Cette référence ajoutée systématiquement permettrait d’améliorer
le référencement des hommes ayant vécu une agression sexuelle partout au Québec
tout en étant une mesure de reconnaissance sociale et politique de cette
problématique. Le ROQHAS souhaite continuer d’améliorer son outil de référencement
afin d’aider le référencement par tous et toutes les professionnel.le.s travaillant auprès
des hommes ayant vécu une agression sexuelle.
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RECOMMANDATION 4 : Améliorer la sensibilisation sur les HAS

Considérant la Recommandation 184 de la Stratégie gouvernementale intégrée 2022-2027 pour
contrer la violence sexuelle, la violence conjugale et Rebâtir la confiance et l’action 1 qui découle de ce
rapport, souhaitant que les campagnes de prévention et de sensibilisation se poursuivent et que
certaines d’entre elles soient adaptées aux réalités particulières de certains groupes,

Considérant qu’on estime la prévalence au moins de un (1) homme sur 10 ayant vécu une agression
sexuelle, représentant plus de 435�000 hommes au Québec,

Considérant les difficultés importantes que les HAS ont dans la reconnaissance de leur vécu comme
une agression sexuelle ou de leurs conséquences en lien avec l’agression sexuelle,

Considérant les nombreux obstacles aux dévoilements des HAS, associés à la stigmatisation sociale
entourant leur agression sexuelle et leur tendance à moins dévoiler ou aller chercher de l’aide,

Considérant que beaucoup de ces hommes restent dans l’ombre, ce qui cristallise les conséquences
sur leurs différentes sphères de vie dans le temps,

Considérant qu’il n’y a jamais eu de campagne nationale de sensibilisation visant seulement les
hommes ayant vécu une agression sexuelle,

Considérant que le ROQHAS a pour mission de sensibiliser et informer la population aux
problématiques vécues par les hommes ayant vécu une agression sexuelle,

Le ROQHAS recommande d’améliorer la sensibilisation de la population québécoise
sur la problématique des hommes ayant vécu une agression sexuelle. Le ROQHAS
recommande d’effectuer des campagnes de sensibilisation qui ciblent directement, et
idéalement uniquement, les HAS. Plusieurs organismes ont déjà fait des campagnes
de sensibilisation dans leurs régions sur les HAS, mais à notre connaissance, il n’y a
jamais eu de campagne de sensibilisation à l’échelle provinciale uniquement sur les
HAS. Le ROQHAS peut être partenaire dans la création de campagnes de
sensibilisation adaptées aux HAS. Il serait favorable de cibler seulement les HAS lors
de campagnes de sensibilisation en violence sexuelle considérant la présence d’un
sentiment d’illégitimité comme victime d’agression sexuelle et les multiples obstacles
aux dévoilements que vivent ces hommes. Des campagnes de sensibilisations sur les
HAS permettraient à de nombreux hommes de reconnaître leur vécu comme étant une
agression sexuelle subie à leur égard tout en améliorant la reconnaissance sociale de
ce vécu comme étant légitime par l’entourage de ces hommes. Des campagnes de
sensibilisations sur les HAS permettraient aussi d’améliorer la connaissance des
ressources disponibles pour ces hommes.

RECOMMANDATION 5 : Soutenir les initiatives développant des
pratiques et des connaissances sur les HAS ayant aussi posé des
gestes à caractère sexuel.

Considérant la Recommandation 127 de la Stratégie gouvernementale intégrée 2022-2027 pour
contrer la violence sexuelle, la violence conjugale et Rebâtir la confiance souhaitant bonifier et
financer les services pour les personnes ayant été victimes d’agressions sexuelles dans l’enfance et 
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qui sont à risque de commettre ou ayant commis une agression sexuelle et ce, dans toutes les régions
du Québec, afin de créer des programmes qui viennent combler ce manque de services, 

Considérant qu’il y a une prévalence significative de la double problématique chez les hommes d’avoir
vécu une agression sexuelle et d’avoir posé des gestes à caractère sexuel,

Considérant que d’avoir posé des gestes à caractère sexuel chez les HAS entraîne des défis
organisationnels, est un critère d’exclusion pour beaucoup d’organismes et que beaucoup de ces
hommes se retrouvent sans service pour leur venir en aide,

Considérant que d’avoir posé des gestes à caractère sexuel chez les HAS entraîne des défis en
intervention et  qu’il existe peu de connaissances sur les bonnes pratiques en intervention auprès de
ces hommes,

Considérant que plusieurs organismes développent des initiatives afin de combler cette lacune de
service chez les HAS ayant cette double problématique sans financement spécifique,

Le ROQHAS recommande de soutenir les initiatives sur la double problématique vécue
par les HAS et ayant posé des gestes à caractère sexuel. L’amélioration des
connaissances et des bonnes pratiques sur la double problématique chez ces HAS est
essentielle pour l’ensemble des organismes travaillant avec des HAS. Soutenir les
initiatives sur la double problématique chez les HAS contribuerait au développement
des connaissances et des bonnes pratiques organisationnelles et en matière
d’intervention avec ces HAS ayant des enjeux particuliers. Le ROQHAS souhaite
qu’aucun HAS ne soit oublié afin de contribuer à l’amélioration de la situation de tous
les HAS.

RECOMMANDATION 6 : Soutenir la création de formations spécifiques
sur les HAS 

Considérant les recommandations 161,162 et 163 et 183 de la Stratégie gouvernementale intégrée
2022-2027 pour contrer la violence sexuelle, la violence conjugale et Rebâtir la confiance et l’action 36
qui découle de ce rapport, souhaitant offrir à tous ceux qui œuvrent au tribunal spécialisé, officiers de
justice, intervenan.e.s spécialisé.e.s, juges et procureur.e.s et aussi à l’ensemble des intervenant.e.s
psychosociaux et médicaux une formation spécifique et continue sur les problématiques des
agressions sexuelles,

Considérant les recommandations 186 de la Stratégie gouvernementale intégrée 2022-2027 pour
contrer la violence sexuelle, la violence conjugale et Rebâtir la confiance souhaitant recenser et
répertorier l’ensemble des formations offertes dans chacun des secteurs d’interven tion, de même que
les campagnes de sensibilisation en matière d’agression sexuelle,

Considérant que le besoin de formation est un besoin principal exprimé par les organismes membres
du ROQHAS et que ce besoin de formation s’applique probablement pour tous les professionnel.le.s
travaillant de près ou de loin avec des HAS,

Considérant que le développement des bonnes pratiques est essentiel pour améliorer les services
offerts aux HAS et permet de sensibiliser les professionnel.le.s sur les enjeux vécus par les HAS,

Considérant qu’il existe une expertise au sein des membres du ROQHAS concernant les HAS,
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Considérant que le ROQHAS a comme mission de favoriser le partage d’expertise entre les organismes
et de soutenir l’intervention par des formations s’adressant aux intervenant.e.s,

Le ROQHAS recommande un soutien financier pour la création de formations

spécifiques sur les HAS. Le ROQHAS regroupe l’expertise nécessaire au sein de ces

membres et de son équipe pour développer des formations adaptées à la

problématique des HAS. La création de différentes formations spécifiques sur les

HAS permettrait de répondre à ce besoin exprimé par les membres du ROQHAS tout

en créant les opportunités pour sensibiliser les professionnel.le.s travaillant auprès

de ces hommes et la population québécoises. Avec un appui financier, le ROQHAS

serait en mesure de créer une offre de formation diversifiée sur les HAS qui pourrait

être adaptée aux auteurs et autrices des différents milieux (services sociaux et de la

santé, organismes communautaires, policiers, judiciaires) qui œuvrent auprès des

hommes. Le ROQHAS est aussi ouvert à toute collaboration concernant la création

et l’adaptation des formations en violence sexuelle afin d’y inclure les réalités des

hommes ayant vécu une agression sexuelle.

RECOMMANDATION 7 : Soutenir financièrement le ROQHAS dans son
objectif de devenir une référence concernant les HAS au Québec

Considérant que ce présent rapport contribue en partie à l’action 49 de la Stratégie gouvernementale
intégrée 2022-2027 pour contrer la violence sexuelle, la violence conjugale et Rebâtir la confiance,
souhaitant dresser le portrait des services à mettre en place par région ou par territoire local en
matière de prévention auprès des enfants et d’intervention auprès des personnes victimes et des
auteurs d’agression sexuelle,

Considérant que le ROQHAS peut être une organisation pertinente pour l’accomplissement de
différentes recommandations de la Stratégie gouvernementale intégrée 2022-2027 pour contrer la
violence sexuelle, la violence conjugale et Rebâtir la confiance,

Considérant que le ROQHAS est dédié à la promotion, au financement, à l’amélioration et au
développement de services adaptés aux besoins et aux réalités des HAS et regroupe déjà 22
organismes,

Considérant les nombreux besoins exprimés par les organismes membres du ROQHAS, les différentes
recommandations énoncées par le ROQHAS et le potentiel de devenir une organisation essentielle
pour l’amélioration du soutien des HAS au Québec,

Le ROQHAS recommande de le soutenir financièrement dans ses objectifs. Le

ROQHAS souhaite mettre de l’avant la collaboration et être un partenaire engagé et

actif dans l’amélioration de la situation des HAS au Québec. Le ROQHAS est un

organisme pertinent et nécessaire pour toutes les personnes pouvant s’intéresser

aux violences sexuelles. Le soutien du ROQHAS permettrait de combler les différents

besoins concernant la problématique des HAS. Un soutien financier important

pourrait permettre au ROQHAS d’agrandir son équipe et d’accomplir de nombreux

projets structurants pour l’amélioration des services et de la sensibilisation sur les

HAS. Il serait nécessaire pour le ROQHAS de se doter d’une équipe ayant au moins

un.e agent.e de communication et un.e responsable de développement des
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pratiques. À l’aide d’un soutien financier au ROQHAS, il serait possible d’accomplir les
différentes recommandations soulevées par ce rapport.
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Conclusion

Dans les dernières décennies, de nombreux organismes communautaires ont ouvert

leurs services aux hommes ayant vécu une agression sexuelle au fil du temps. Ainsi,

le ROQHAS tient à souligner les efforts du milieu communautaire à être plus inclusif

dans ce processus pour ne laisser aucune victime de violences sexuelles sans aide.

Ces efforts des organismes communautaires démontrent un soutien à l’échelle

provinciale. Ce rapport permet de mettre en lumière la réalité des services offerts aux

HAS au Québec et la diversité de services offerts aux HAS. Ce rapport témoigne

aussi des iniquités des services aux HAS entre les régions et les différents enjeux

spécifiques aux HAS qui doivent être adressés. Les organismes offrant des services

aux HAS ont développé au fil des années une expertise importante auprès de cette

population qui reste à concerter et à diffuser pour continuer d’améliorer les services

pour l’ensemble du Québec.

Les organismes offrant des services aux HAS ont exprimé de nombreux besoins qui

ne leur permettent pas d’offrir des services à la hauteur de leurs attentes et avec

diligence. Les besoins de formation, de communauté de pratique, de réseautage, de

financement, de visibilité et de recherche s’avèrent des priorités pour les membres

du ROQHAS. En apportant les efforts nécessaires afin de répondre à ces besoins, les

organismes offrant des services aux HAS pourront continuer d’améliorer leurs

services pour être à la hauteur de ce que ces hommes méritent. C’est pourquoi le

ROQHAS émet des recommandations afin de répondre à ces besoins.

Plusieurs des recommandations effectuées par le ROQHAS répondent à certaines

recommandations du rapport Rebâtir la confiance, et doivent maintenant être

concrétisées en action. Sans contredit, plusieurs recommandations nécessitent un

financement important. Il est important que ces ressources financières servent à

couvrir une multitude d’enjeux chez les HAS et les services leur étant offerts. Un

soutien combiné sur les aspects de financement des organismes, de la

sensibilisation, du référencement, du développement des pratiques, de la création de

formations et du soutien à la recherche permettra de créer le changement

nécessaire pour améliorer le soutien aux HAS au Québec.

Ce rapport est une première contribution du ROQHAS pour ses membres, les

professionnel.le.s, les décideurs et toutes les personnes pouvant s’intéresser à la

problématique des HAS au Québec. Il s’agit du premier rapport qui s’intéresse

seulement à la réalité des HAS en soulevant les enjeux principaux vécus par ces

hommes dans le contexte québécois. Il s’agit du premier rapport qui brosse le
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portrait des services offerts aux HAS au Québec. En plus d’exprimer les nombreux

besoins des organismes du ROQHAS, ce rapport propose de nombreuses

recommandations dans le but d’améliorer le soutien aux HAS. Ainsi, ce rapport est

une contribution importante pour les hommes ayant vécu une agression sexuelle au

Québec.

Pour le ROQHAS, ce rapport se veut à la fois un guide des projets à mettre en place

dans les prochaines années qu’un outil de réflexion et d’appel à l’action pour toutes

les personnes œuvrant de près ou de loin auprès des HAS. Le ROQHAS a le

potentiel d’être en mesure d’atteindre les missions qu’il s’est dotées et devenir une

organisation essentielle pour répondre aux besoins des HAS. Ainsi, le ROQHAS

souhaite être une organisation valorisant la collaboration afin de contribuer à

l’accomplissement des recommandations de la Stratégie gouvernementale intégrée

2022-2027 pour contrer la violence sexuelle, la violence conjugale et Rebâtir la

confiance.

En espérant que ce rapport devient la pierre d’assise vers plus de reconnaissance et

de soutien aux hommes ayant vécu une agression sexuelle.
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